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UNE GUERRE EN1932
J

 
DANS UN un pamphlet qu’il a publié rrécemment, le général
Erich Von Ludendorff, général-quartier-maître de l’armée
allemande, et l’âme directrice de la stratégie allemande du-
rant la grande guerre, a écrit qu’une guerre allait éclater en:
1932. Les pays qui viendront en conflit seront l’Allemagne,
l’Autriche, la Hongrie, l’Angleterre et la Russie contre la

France, la Pologne, le Tchéco-Slovaquie et la Roumanie,

NOUVEAUX MARIES
 

 

: BEUX NOUVEAUX époux, Arthur Shires et Mile Elizabeth
“Æésenbaum. Tous deux semblent très heureux et ils ont

‘@ddaré qu’il ne feraient pas de voyage de noces. Ils passe-
|tout leur lune de miel là où ils demeurent. Ç

ELLE VEUT LA LIBERTE

ROSE PERFECT, étoile
des comédies musicales,

qui est en route pour Pa-

ris où elle essaiera d’obte-

nir le divorce avec son ma-

ri Edmund. A. Reider, gé-

rant d’hétel

MARDI. IN NOVEMBRE, 1930.

‘Bow — a

PRIX: 2 CENTS

0,000
(Voir page 3)

| MME JESSIE BUERMANN |
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vailieux mon ains de Lakewood N. J. Le mari de Jessid
réclame le divorce et de plus poursuit pour une forte

somme d'argent qui servira del dédommagement à son

amour trom e. . =

LA JOLIE EsJessie, Buermann, bien connue dans les

Ÿ

CLARA sow|
‘

  
 

BENJAMIN FRANKLIN qui n’a jamais rencontré Clara
éclaré un jour: Trois personnes peuvent gar-

ret si deux d’entr’elles sont. mortes ! Lai-vérité
de la phrase de ce grand homme a été prouvée après la
mort de Daisy Devoe, alors que son ancienne secrétaire
Clara Bow que l'on voit ici a été pressée de questions. De
là, il n’est sorti que des points d'interrogation, Clara Bow
a refusé de ré e Mais il doit sans doute y avoir quel«
qu'un qui copnaisee les secretsde la jolie Clara

der un s
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MARDI 18 NOVFMEXE, 156
Fuge 2

A RESPONSABILITE DE LA VILLE
DANS L'ELECTIOND'HOCHELAGA

Le plaidoyer de MeJ.-P. Lanctot |

Le procès intenté contre la ville de Montréal par M.| Londres,
J.-O. Jalbert, entrepreneur bien connu d’Hochelaga, et par dernières nouvelles de la confe-

L'ILLUSTRATICN,

L'AUTONOMIE
Les délégués hindous récla-

ment avec instance la fe-

déralisation des États
 

 

is nov—D'après les pour leur argent.  

 

3, lue étais britan-Mme M. R. Bell, pour fausses ‘arrestations lors des derniè-irence des Indes, !: ortes. Deux
électi A ales dans le uartier de M. A.-A. Des- niques de l'Inde© les étarz inde- 2fo ections municip a pendants du meme pays = ’enten-.

-iroches, s’est continué,-hier, devant le juge P. Cousineau. dent sur un point: la

On sait que M: Jaïbert et Mime Bell ont été arrétés tion dez états dans toutes 163 tes.

selonles ordres de M. Desroches et qu'ils ont dû séjourner{Indes. =

dans les cachots de la police. Mme Bell, une brave mère de. "Les H:ndous |\e veu'ent €:

Il pour aviser son mari qu’il de-!déterminés à l'obtenir” déciara.

famille,serendait à un po po r , q hier Sir Te) Bahadur Sapru. dé-|

: 16 ué des Indes britanniiques.
MmeBell a été conduite au poste No 11, et de là aux “1 veusent un

quartiers-généraux de la police, où elle a été incarcérée mettra :
parmi des gens n'étaient pas de, son milieu. auires razions de l'empire, c’est- ques de Nashville Tenn.

' qui jadire un gouvernement: respon- ; Ÿ ;
Me J. -P. Lan:tôt. ‘l'avocat des ichots noirs du poste central, pour'sable c: élu par scrutin,-selon le’

dera (leurs, a commencé son |recevoir le traitement accorde auxidésir de toute la population

plaicokïer hier après-midi. femmes de vie.
La ville de Montréal est res- Il semble que les véritables mo- jde l'Union Jack”.

  

 

opère une arr ion. “voyait a ce “queae l'on ne fi
différent quand, i! s'agit | asie pas de télégraphes. iproduira cette amélioration afin

en € i mY de changer en temps et lieu les
des crédits que laville doit voter. q rien de reprehensible à cela. |cbnditions del ncre système ad-| ) r |

Dang © cause, il s'agit da Le constable Lemire a admis! ministra:if. Nous le ferons nous
tes ibles commis par avait pris les ordres de M.lmême e: quand bon nous semble-
des = lternemes responsables. Le 3 silRiot, de l’organisation de M. ra, en nous dispensant ‘rès aisé- ti ”
capita tective Adoiphe Trem-|! Desroches, et c’est lui qui com-'ment des conférences  extérieu- SYSTEME ROBOT A
blay. | usepait une position impor mandait aux constables. Le cons-
tante au ‘bureau de la Sûreté, et itable Lemay
en opérant faussement cesarres-,
tations, il erigagait la responsd-‘,
bilité de la ville.

Dans le quartier Hochelaga.
l'organisation policière à serëi de
garde de corps à l'ancien prési-
cent de Pexécutif.
On a banquaté au pote No. 11

avant d'opérer Parrestation des
38 personnes qui pourssiven: ac-
tuellement la-väle pour fausses
arrestations. : C'est après ceite|5
beéuillotte qué l'on a mobilisé lat

res
Dèz la première séanze stricte

ment d'affaires de la conférence,
hier, les délégués attablés à la
‘table rande 'voulurent tater un
peu ces problèmes épineux qu’il}
s'agit de réscudre à la satisfac]
tion, générale.

‘Rien de pluz étrange que celle
‘cénférence qui se tient dans la
salle de la reine Anne, au palais
St-James. De grands feux sont
allumés aux quatre coins de la

admet que c’est M,
iDesroches qui a mentionné le
numéro des machines dont les oc-
chpañts devaient être arrêtés.

M. ‘Bibeau, un tre ‘téroin,
prouve que M. Desroches a dit
devant: tous les gens qui se trou-

ient au comité: “Comment,
albert n'est pas arrêtés?”
Il en coûtera cher à la ville

afin’ que des cas semblables ne
répètent plus. Me J.-P. Lapc-

tj dénonce ‘ certains politicail-

LIEU AUJOURD'HUI
Le premier appareil du sys-

tème “Robot” à être installé au
Canada, pour la direction du tra-
fic, vient de faire son apparition
a Montréal, coin des rues Sher-
brooke et Université L'inaugura-
t'on de ce signal lumineux auto-
matique se fera aujourd'hui; la

 

 

. salle, afin dey pouvoir réchauffer e Automatic 1
farce policière, pour remplir les! fs sans vergogne. un peu cesindou qui suppor- compagnie a procédé à ppnai
cellules de gens qui étaient oppo- | Me G. St-Pierre, avocat de la\tent difficilement le froid brouil-{ation de ce nouvel appareil très
sée à l’échevin Desrochez €: que
l’on a causé ces ravages dans le an
quartier. Ï
La ville est donc responsable

devant des actions illégales de ce
genre, et si Pon à agi peur aider
Vex-présiden: de ‘l'exécutif en
vomme*tan: ces forfaits, !

le, cite plusieurs causes, entre
celle de Dugas vs la cité

| Montréal. I s'agissait d’une
arteentre la police et les é-

; bagarre qui était sur-
esen facede la Cathédrale, i!

lard qui règne souverainement!
chez Albion, cette époque-ci de
l’année. De temps à autre, les
sirèhes d'alarme des bateaux dé-[pour le contrôle du trafic.
ch'rent Tair . . pendant que les! Les offiriers de cette firme,

! délégués cherchent à étahlir Un les membres du comité exécutif,
¥ a quelques années. Dans cette meilleur sort pour ces, milliers et los échevins et les officiers de: lacause, la ville avait assumé les|ces milliers Lu, qui cul circulation assisteront à

en vogue dans les principaux cen-
tres des Etats-Unis à cause des
services inapréciables qu’il rend 

lea ci-  toyens auront tout probab!«ment responsabilités pare qu'elle !sent sous le galeil oriental. Et | inauguration. Le système “Ro-
à payer pour ces actes. avait justifié l'acte de ses a- puis, il faut voir ces costumes | hot” sera à l'essai, dans la mé-

M. Jalbert, un encrepreneur!gents. Ibariolés, ces un'formes originaux, tropole. pendant six mois
œcupant une situation sociale et; Dans la cause présente, la vil- € ntrastant afec les habits noirs! Selon la déclaration de l’éthe-

di i i

reconnu comme un honnête ci-:le I'e sa resmonmabilité. Si Une (éternels des diplomates anglais. :vin Weldon. l'exézutif a autorisé
doyen, est arrêté à la poir.> du cotérie de policiers s’est ‘organi-! Les ; ‘la Northern Eleetr:o d'installrevolver. Ce fait lui cause des! sée pour travaiiler à l'élaction! délégués des Indes ont sur- ces aux neu à trois oor

: dommage considérables sans -d'uhe personne, la ville ne de- fous nsisté. hier, sur le point de esDTites Les okils
compter l'affron: quil a subi en!vr it pas étre tenue responsable. [i galité de status. Evidemment,’ dows Ree ofan el

‘comparaissart à la barre des ac-/ a ville n'à pas justifié l'acte’‘les serviteurs) civils sont de bons|dU =Y5sième “Resort diffèrent as-
cusés. de {ses agents puisque plusieurs SeTviteurs, a dit  spirituelicment; $¢2 considératlement des signaux

Sir Tej, mais ils font de bien. lumineux en Opération dans
[mauvais maitres. Et notez bien‘ Westmount. La mise en essai
“que ce que l'Inde veut, elle le permettra aux autorités munici-

veut €: prendra les. moyens néces. Pâles d'étallir un parallèle entre
À s deux systemes es d'opter pour

plus efficace. On se demande
heTlement si le système “Ro-

L'ex-capitaine-détectivz a ad- onti été remercies de leur servi-
ms dans la boîte aux témoins |ce depuis les dernières élections.
qu’il avait de maridat pour; Me, St-Pierre est d'avis que les
arréer M. JaBer:, et qu’en plus iderhanieurs auraient dû -i. i poursui-: . ril ne l'avait pas vu commettre le; l'ex-capitains Tremblay or | SAITES pour l’obtenir. Mieux vaut

‘délit dont il était accusé. iron la ville. lui donner. satisfaction avant que|su pepula:ion :commette, en dépit

 

 

     

  

 

Mme Bell,une brave mère de juze i pris » ;Camille. est conduite dans toe leat juzisineau a pris la. de ses dirigeants, des choses re. bar se montrera aussi efficace
Ee ‘grettables, rpgrettables pour ce. l'Hiver que pendant les autresj - bon pays cemms pour ‘eux qu.; saisomd, Avec un essai de six

l’administrent, ,mois. on aura l'occasion de se
‘renseigner sur ce point.IF HOLDAIP D SMARAIS EST En somme, les membres du gou-! .Dé-“idément, hos édiles ont à

;drmement britannique savent:cceur de solutionner cet. impor-DE COTE qT.ue TROUVE COUPABLE |{longtemps que les Indes désirent ;tart problème de la ci ulation;
jau-dessus de tou: Jl’autonomie. en ce faisant, ils répondent fa-
comme les’ gutres Dominions de vorablemier.: au voeu public..

1 "Empire britannique. Mais on et surtout à cel:i- des automobi- 
 

 

 

F lite. & dé.méter cette égalité listes,Attentat simulé par le com-ulcause Tucker et Arcadi Quosc sera attitude d’iow al
mis — II avoue sa culpabi-! djournée a mercredi | @ Safe, au cours de la présents.lité _ da des conference? L'affaireLT A. Detmaras, ecusé d'a- C'est un poin* d'interrogation! — Tn nommé A. L. Escaffery, {voi contrafdil trois chégues a é-qui ne ‘s’effacera Rrobablement ‘.

cemmis chez Thornburg Freres.it? rouvé cqurable hier snrès-lpas avant l'issue de la Éonférence
du Chemin de la Côte St-Lu-,| far leijury. en cour d'As-| de la table-ronde. Mais le point-
qui. la semaine dernière. a,décla-; 5 Conjrne pour ‘Is autres d'interrogation est inquiétant, et! -

  

 

    

   
  

Bouclier
 

 

ches, les détectives de la police | yanit pas d'avocat, i fut io seal demandant que la Yifriale par l'intermédiaire de
provinciale ont découvert que la témiom à Pconmaraître. I! a ad- pas entendue fut- ton avorat, a demandé au juge

Une motion
caude nasoit  

   

  

   

  

   

 wetfme' éta:t en réalité l'accusé. ris. [qu'il venait ljustemén: d'é- présentée par|lez avocats de !a Cuison qu'un individu, du nom
rive. comment l'affaire est ar re | mé àcinq ans de pé-| défense hier matin. ; de Leguêtre. demeure encore 3

ery sinfligea i- niwemzicr poyr fausses représen- Lo Cs jours au bureau de la police pro-
ruéeElleryar des bles-] m1. : ‘Apres une! discussion d'une: virriale.

avocats: Leguêtre seraït d’une manièreLE = ou
de la défense et de la couronne(d'un autre mêlé à l'affaire Bou-! ren:

aamercer ConefaisTar aaccusd A été arrêté sous
5 : cusation de vagabondage. I a

8 ; = : =

1 i! virgtaine de mirmntes. les

raaohaMPtna 1
dit. Après avoir tout avoué, l’ac-core :
sé à remis l'argent à son pa-i que, le verdict eùt été es àra ace est trés wrmortanie puisqu'il s'a-;

+ 5 co f-! entédrp dans Atee pue fu git de la légalité d'un ordre duCEtemala sûreté. municipalesant plad patie.Excof.! en 3 ns te des acs 156s procureur-général. i a nsporté à la sûreté
Rey redevra sa sesrtience 19 {Ha Tucker et Sam  Arcadi | ! provinc'ale; il sera détenu encore
a comparu devant ler juge Cus- ac gés d’avoir verriu des narco-/ La cour s’est ajournée à mer- 3 jours afin que la police conti-

soñ. ps. Les accusés ont déjà plai-7Tedi matin à 10 heures. re sont travail de recherche.

  
7  
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LESINESVELENT 31 BANDUES AMERCANES |
FERMENT LEURS PORTES

! New-York, 18 nov. Plusieursbanques ont dû fermer leurs
| portes, hier, dans quatre états américains. Plusieurs né. §

‘taient fermées que par mesure de précaution, et les direc.
‘teurs affirment que les dépositaires n'ontrien a craindre

A Louiville, Ky.,six ‘banques n'ont Has ouvert leurs
de ces banques, étaient d'importance secon.

: daire, et ils ont décidé d'adopter cette politique à la suite

fedérali-a- ide la fermeture d’autres banques beaucoup plus importan-

Dans l’Arkansas, le nombre des banques ferméess’é.
son! lève à 19. Les directeurs de la plus importante de ces ins-

i titutions, la Little Rock, — comme on voit, c'est solide, —
affirment que les portes ont dû être fermées en raisons des

s-atut qui les nombreuses réclamations faites par les clients comme ré.
au même rang que les:‘action psychologique des difficultés éprouvées par les ban-

Deux petites banques ont accompli le même geste, tou-
deijours par mesure de protection, dans l’état d’lllinois. Mais

ce vaste pays couvert parl'ombre ‘la situation semble moins prospère pour elles, du fait
: qu’elles étaient affiliées à d’autres banques de Quincy, Hi,

sors terestpas€ écessaire io de ot Srresiavions étaient Et le Maharajah de Bikanir. ‘lesquelles banques ont failli récemment.

de “pabser une résoluion par le d'empécherLes M. x Temblar.9 régne depuis, 52 ansanone! La fermeture de ces banques de Quincy a entrainécel-
; 2 état ajouter: 8comité exétutif chaque fois qu‘un de continuer leur travail. M. Jal fautsavoir‘quand et comment sel le de quatre banques affiliées du Missouri.

TRAVAUX
APPROUVES

PAR OTTAWA
Ottawa 18.—Le ministre du

Travail, l'hon. Gédéon Rebertsen
à publié une autre liste des ‘ra
Vaux qui seront-entreprs dans
les provinces de Quebez pour ai-
der aux sans-travail. Cette liste
se chiffre à $44,629,847. Sur ce
montant son: inclus les $11,514,

 

000 qui seront dépensé: par le
Canadien Pacifique et les $1.
765,498 du C.N.R:
En plus des montants des che-

mins de fer, l'Ile du Prince-
Edouard apparaît pour $144,000;
la province de Québec, $3.511,806;
la province d'Ontario, $663,436;
Le Manitoba $1250; la Sasha.
chewan, $95,100 er l'Alberta, 82,
667,536. -
Le total qui a été approuvé à

date est d'stribué comme sut
par province:
$109,100; I'lle du Prince-Edouard,
$144. ,000; le Nouveau Brum-
wick, $400,300: Québe.. $3,511.
800; Ontario, $10,735.100; Mani
itoba $471,190; Saskatchewan$1.-
476,841; l'Alberta $2,667,536; la
ColombieAnglaise, $£1.325,482 €:
le Yukon, 85,000. ;

Sur la liste de la province le
Québec, $2,000,000 von: ex-
ployés a Montréal.
Dans l'Ile du Prinve-Edouard,

la somme de $23,000 sera dépensée
dans le comté de Queens. $23,000
dans Prince e: $13,006 pour la
:méliorat on des routes. Les ap

proches de la ville de Charlptiel
town couteron: $60,000; celles de
Summerside  $15.000;, amélors-
tions des routes entre ces villes
$10,000.

  

CANADA

CONTRAT DE LA

 

  

Té. à son patron et à la police s M. it juxe Wlzoa prési-ide grands changements peuvent| “ Verrons-nous des développe- MALLE
péovinetale qu'il avait été vic-, i4| La sen er:e sera prononcée survenir à la -buite de la réponse| ments prochains dans l'affaire
time d'un bandit, a comparu, hier ! à A [fin du tiene. du gouvernement. Bouclier” C'est ce qu'on se de-jr 1ETEES
après-midi, sous l'accusation d'a-; Ij | procès| de Desmarais a ,mande partout, à la suite de cer-/| PES SOUMISSIONS vuspu

Polé la ai re à 1 dressees au Ministre dos di.voir vblé somme disparue dans {con sé bier matin a 10 hres! | jtaines rumeurs qui courent par ont. recues a Oltawa. vla me
ce dit hold-up. Let midi ‘ a preuve de la Cou- de coupable spus cette offense:‘la ville. vendredi. le 12 devembre 1430, pour,

Après avoir fait des recher-!ronhp étai: faite. L'accusé n'a. devant un autre. juge. Hier après-midi, la police pro- [transport des correspondanta cam
stionsMajeste, scus les com

trat pour un terme de quatre anoees
vingt-quatre fois par seimusié, SUE
route entre BE CHARNOIS

A

ET LASTATION-DU CHEMIN DE FER
a commencer le ler junvier 183% des
Des avis imprimes, rontenant su

renseignements plus dettuilles nite.

jet des conditions du contrat prose
peuvant etre vus au Pur€

Poste de Heauhurnois et nu Hures von

l'Administrateur du Fusirict rm
pourra aussi, se procurer des

les de soumission.
I. TAYLOR,rit

“ Administrateur de

BUREAU DE L'“A DMINISTRATEL

DE DISTRICT.

Montreal, le 9 octobre. 1430
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ONTREAL NE RECEVRA QUE +
THDUSTRATION. MARDI IX NOVEMBRE. 1030

‘Travail efficace ,
- du poste No. 21$500.000FONDS PROVINCIAL

$500,000sur $2,800,000

 

Le Comité nommépar le gouyernement de Québec pour
distribuer les $2,800,000 que le gouvernement fédéral à ac-
cordé à la province pour venir en aide aux chômeurs, aal-
loué $500,000 sur ce montant à la ville de Montréal. ;(

“ Laprovince donnera $500,000 et la villedevra dépenser
$1,000,000. Cette recommendation a été envoyée à l’hon.
Gedeon Robertson, ministre fédéral du Travail.

La ville de Montréal avait soumis des travaux aux
montants de $4,500,000, seulement le comité a décidé qu’il
lui était impossible d'accorder ce. montant à Montréal. Il
eut été nécessaire de donner $1,000,000des fonds fédéraux
et $1,060,000 des fonds provinciaux pour en arriver à ‘don-
ner suite à la demande de Montréal. |

Si toutefois, après que le Comité aura considéré toutes
les demandes, il reste un fonds disponible, il sera décidé si
{a balance sera accordée à la ville de Montréal.
Au sujet du montant qui doit

être donné pour venir  directe-
ment er aide aux chômeurs, il a
été décidé que $300,000 seraient
dépensé=. Le Gouvernement fé-
déral =vuscrira $100,000; la pro-
vince et ia ville de Montréal, le
mème montant.
Ce fonds ‘devra être adminis-

tré selon les règlements fédéraux,
ce qui veut dire que ce montant
de $8300,000- sera distribué par M.
Albert Chevalier, directeur de
Vassistanve publique de notre
ville.

Cette somme devra être dépen-
sée exclusivement au bénéfice des
sans-travail et’ doit être distri-
buée à ceux qui ne peuvent pas
travailley où qui se trouvent in-
digents. |

La’ lu: es: ainsi conçue que le
directeur de l’Assistance munici-
pale ne pourra pas distribuer ce
montant rarmi les oeuvres com-

   

 

M. Chevalier devra acheter et
distribuer le charbon, les vivres
et les né“essités de la vie aux
pauvres. Les sociétés de charité
pourront aider le directeur de
leur conse:l. :
La ville de Québec recevra

$40,000 du Gouverfiement fédéral
et le Gouvernement provincial et
cette ville devront donner le mé-
me momant pour soulager les
pauvres gens.

 

Le comité du Gouvernement
provincial exige que la ville. exé-
cute les travaux suivants: 4 sta-
tions de police et. de pompiers;
les tunnels du boulevard Déca-
ries, du boulevard Girouard etde
la rue St-Hubert; des châlets de
nécessité et des conduits |sou-
terrains pour =l’éctairage |des
parcs publi s.
La seule, difficulté qui se|pré-

sente en ce moment, est la re-
commendation du comité provin-
cial que pas un sous de l'ar-
gent qui provient du subside fé-
déral doit être dépensé en| ex-
propriations. Comme la ville n'est.
pas propriétaire des terrainy qui
serviront à La construction des
tunnels et des stations de police
et que lel colt én serait. de
$1,000,000, lon craint que |: ces.
constructions seront retardées de,
deux semaines. ; 3
Ce qui |retardera surtout ces

travaux, est dû au fait que la
ville devra! demander l’autorisa-
tion a la Législature de Québec,
d'emprunter les sommes néces-
saires pour commencer ces’ tra-
veux. C’est‘pourquoi, il est peu
probable que la somme ne| soit
votée avant le 15 décembre. Le
Gouvernement se rendra peut-
être àc la demande des autorités
de la jville que ces montants n’af-
fectent le pouvoir d'emprunt de
la ville de Montréal.

 
 

[ES SENTENCES
DE CES COURTIERS

Ce qu'en pensent les repré-
 

sentants de l’Alberta et de
l'Ontario — Le procureur
de la Colombie - Britanni-
que veut examiner les li-
vres A.

|

Toron:9, 17. — Les sentences
imposée: à LW.C. Solloway et a

y Mills, anciens courtiers,
ont fait ie sujet de déclarations
de la part de- représentants offi-
ciels de’ la province de l’Alber-
ta et de l'Ontario où les accusis
urent trouvés coupables.
Le, premier ministre J. E.

Brownie de l’Alberta a nié que
l'on ait retiré le contre-appel
pour ice quij concerne les senten-
tes rendues à’ Calgary. Solloway&‘êté condamné à $200,000 d'a-
trende- € à’4 mois de prison,
tandis que Mills a été condamné
à $25,000. d'amende et à 1 mois
de prison. A Toronto, le procu-

Price nia
Qe des arrangements aient été
PIs par ja Couronne pour ce qui
Tegarde 1a sentence, La senten-
fe a été laissée à la discrétion
du Juge. À Toronto Solloway a
dù payer une‘ amende de $200,-
000. et Mills, $50,000,
Ny aun principe bien con-

nu dans les cours britanniques,
test que le travail de la Cou-
Tonne estd'exposer les faits de-
vat le juge & déclaré le pre-
Mier | ministre Brownie, et c'est
Tage de fixer la sentence”

Aussi ajouté qu’il ne voulait
lWuñement commenter les sen-
fences rendues dans 1’Ontario.
de ‘@t une chose très rare que

Yéir la Couronne aller en ap-
fontre une sentence dansleTE sévère. soit

= ‘ ns cas Sollo-
My et Millsni le procureur-gé-

 

MINISTRE FRANCAIS
QUDEM  
 

A'la suite de violentes criti--
ques Raoul = Peret démis-
sionne |
 |

Paris, 17. — A la suite des
attaques dont il a été l’objet
la Chambre des Dédutés, |ven-
dredi dernier, Raoul Peretlé mi-
nistre de la justice. dans le ca-
binet Tardieu a donné sa dèmis-
sion.” i -
Le sénateur Henri Chéronj mi-

nistre des finances dans. le: ca-
binet Poincaré, a nfsasap

=

 acrepté le poste rendu vacant. |
Vendredi | dernier les rd es

de l'Opposition ont attaqué vi-
vement la politique Cmantière
du gouvernement. Ils ont äceu-
sé le ministre Peret d’être| l'a-
vocat de la banque Oustrie: qui|-
a révemment fait’ faillite. _
Le ministre expliqua sa jcon-

duite et a dit pourquoi il était
un ami d'Albert Oustrie, à la
grande satisfaction de la cham-
bre. | | ;

Le président Tardieu avait été
pressé de part et d’autres pour
qu’il demandât la démission”du
ministre. Mais, à la suite du’ vo-
te.de confiance de vendredi il
s'était montré indécis. Enfin,
Peret lui-même a offert sa dé-|
mission et le président l’a ac-
ceptée immédiatement.
 

ministre de| cette province n’est
effectué des négociations avec
les deux acousés. |L'arpel |des
deux courtiers fut atandonné et
fl est préférable que celui dé la
Couronne le soit aussi, a déclaré |etc
en résumé |M. Brownlee. |
On nous 'a appris aujourd'hui

que le procureur-général ‘de | la
Colombie Britannique  tenterait
de faire l’exæmen des livres des
deux courtiers, afin de voir s’ils
n’ont fait jaucune victime dans de l'Alberta, ni le premier

/

la province qu’il représente.

À

CONFERENGE SÛR

DANS LA GAPITALE
Trois premiers ministres de-

manderont l'assistance du

gouvernement ’

 

Ottawa, 18 nov. — Les pre-
miers ministres de trois des pro-
vincés des prairies arriveront au-
jourd'hui dans la capitale pour
discuter avec les autorités fédé-
rales, les méthodes par lesquel-
Jes on espère améliorer la situa-
tion actuelle du blé ‘canadien. Les
détails de cette conférence ne
sont pas encore définitivement
arrêtés; on’ s'attend toutefois a
ce que le premier ministre Brac-
ken, du Manitoba, James T. M.
Anderson, ‘de Saskatchewan, et
J. E. Brownlee, d'Alberta, rencon-
trent Sir George Perley, premier
ministre du Canada par intérim,
I'Hon, R. J! Manion, ministre de

 LEBLE CANADIEN

RIEDJr 00 0 rame

|
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Pris sur le fait

 

John Jones et Joseph Mullin ont été arrêtés dans l’é-
tablissement Orange Crush, 6540 avenue du Parc, hier soir,
par le sergent Maillé, les constables (441) Grandmaison,
(692) Murray, (611) Hogue, : (232) Desjardins, et (1143)
Grignon du poste no 21.

Les inculpés sont entrés à
‘une vitre de garage à l’arrière de l'avenue du
| \

en brisant
Parc. =

Lorsqu

 
plosion.

Les po

la compagnie Orange Crush

|
fre-fort était prét a sauter, au moyen de nitroglycérine.
La mêche était en position et une vieille paire de panta-
lons recouvrait l’explosif afin |d'amoindrir le bruit de l’ex-

les constables ont opéré l'arrestation, le cof-

! La I . .
iciers ont aussi trouvé un revolver de calibre

38 qu’un des inculpés avait jeté dans le champ.
Le capitaine Tourville de la Sûreté s’est rendu sur les

lieux pour. enquêter. Les prisonniers sont écroués a la Sa-
reté.
  la finance, I'Hon. E. B. Ryckman,

et le ministre du Travail, l’Hon.'
Gideon Robertson. à ce sujet.

, Les permié: ministres de;
l’Ouest arriveront de Toronto ‘où
ils ont eu une entrevue avec les
directeurs des banques pour, dis-
cuter la situation du blé. Les-
nouvelles arrivées de Toronto
affirment que ces conférences ont
remporté un certain succès. On
présumequeles premiers minis-;
tres soumettront à Ottawa un
plan par lequel ils espèrent tirer
les fermiers de l'Ouest canadien
du ‘marasme ‘dans. lequel ils se
trouvent.
On s’attend aussi à une réu-

ion du cabinet, cet après-midi.
Tl se peut que toutes les propo-
sitions faites au premier minis-
tre intérimaire soient immédia-
tement considérées par les mi-
nistres assemblés.

RESULTATS SATISFAISANTS

Toronto, 18 nov. — On rap-:
porte d'une fagon semi-offcielle!
que les entrevues des premiers
ministres de trois provinces des
prairies avec les autorités ban-  quieres. de cette ville ont eu des
résultats très satisfaisants, en ce’
qui concerne le projet damélio-
ration de la situation duj blé au
Canada. En quittant la ville rei- |
ne, les représentants de l'Ouest ;
ont ‘affirmé qu’ils se rendaient’
“de ce pas” dans la capitale: ca-,
nadienne afin de discuter de la

jp |chose avec les autorités fédéra-"
les. Les banquiers qui ont assisté.
à cette cônférence ont refusé de,
{commenter l’entrevue.
| Mais, au cours d'un interview:
javec des représentants de la
presse locale, les premiers minis-,
tres de Saskatchewan, du Mani-
toba et de l'Alberta ont déclaré
emphatiquement qu’ils étaient
très satisfaits des résultats de’
leur: démarche auprès des direc-'
teurs des grandes banques du
Dominion. ~ i

Alors que l’on demandait au!
premier ministre Bracken s'il
pduvait être question de fixer un;
prix minimum pour la vente de,
chaque boisseau de blé, ce der-|
nier a répondu: “Ceci regarde;
Ottawa”. }

Quant a la question du pool du
blé canadien, les premiers minis:
tres de l’Ouest n’ont pas voulu
faire de commentaires.

AUTRE ACCUSATION
“CONTRE CS

PREVENUS
Hector Legault et Raoul Roy

ont comparu cet après-midi de-
vant le juge Cusson, sous l’accu-
sation d’avoir commis un vol a-
vec effraction chez Mme E. J.
Miller, de l’Assomption. .Le anon-
tant du vol est d'environ $10
consistant en cigarettes, bonbons

 

L'enquête des deux prévenus
aura lieu le 20 courant.

Les deux accusés ont été arrê-
tés samedi dernier par le détec-
tive Berthiaume de la police pro-
vinciale, sous | l’æccusation de
tentative de vollà main armée et
de wol d'automobiles,

  
 

|
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L'HON, WER VEUT
AMELIORER LA IT

- ATION AGRICOLE
Le ministre fédéral de l’a-

griculture
ministres provinciaux

Ottawa, 18 |nov—L’Hon.  Ro-
bert Weir, ministre ‘féderal de
"agriculture, afin de trouver un
moyen d'améliorer la situation
agricole dans tout le pays, a con-
féré hier avec|les ministres pro-
vinciaux de l’agriculture. Les
participants de là comféren:e se
sont ensuite ‘dirigés vers Toronto,
où le ministre; Weir arrivera au-
jourd’hui afin d'assister au ban:
quet de I'Exposition rpyale d’hier
On s’attend à ce que les résultats
de cette conférence soient annon-
cés par le ministre lui-même au
cours de ce banquet.

Les delibérations n'ont pas été
divulguées et se sont fa“‘es dans
le plus grand mystère.
* H appert que le problème très
épineux posé par la situation ac-
tuelle du blé dans le; pays sera
laissé à la compétence de l’Hon.
Bennett. Tout au mo'ns laissera-
t-on cette question de cdté jus-
quau- retour du premier ministre
Trois premiers ministres des pro-
vinces des prairies arrivent au-
jourd’hui a Ottawa pour exposer
la situation aux autorités fédéra-
les et leur demardar: assistance

 

afin que ccite pén'ble situation)
soit améliorée d’une façon ou
d’une autre.

Il est vrai que l'on a décidé de
laisser le problème du blé sur la
table jusqu’à l’arrivée de l’'Hon,
Bennett, ‘mais la conférence qui
se. tiendra: aujourd'hui a surtout
pour objectif d'adopter des mesu-
res; qui empécheront la situation
actuelle de se “présenter de nou-
veau dans le pays. ; |
Quoi qu'il en soit, le program-

me de cette conférence n’est pas
clairement défini. ; |
Quant à la ‘conférence | entre

l’Hon. Weir et les ministres pro-
vinciaux, elle se poursuivraaprès
l’arrivée de M. Léonide Perron”
ministre de. l’agriculture dans la
province de Québec qui, par su'te
d’une indisposition a dû se faire
remplacer par M. A. Grenier,
député-ministre. :

M HOUDE PARLERA
AMAREVILE

- DIMANCHE |

 

 

La- prochaine assemblée régio-
nale de M. Camillien Houde au-
ra lieu dimanche, le 23 courant,
à Marieville, dans le comté de
Rouvilte, où M. Laurent fut can-
didat de 1 sition aux derniè-
res élections provinciales.
Le chef de l’Opposition sera

accompagné de plusieurs de ses
collègues, de M. Barré et d'ora-
teurs dt comté et des combés
voisins. , :

|

 

confère avec les;

COMMENT
 S'ENTRETIENT LE
: TRESOR MUNICIPAL
Les plus gros revenus proe
: Viennent des taxes d' -
sement
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i Les statistiques compilées’ à
l'hôtel de ville démontrent que la
métropole reçoit un montant ap-
fréciable par la prélevation des
taxes sur les amusements publics.
Le total de ces taxes se ch‘ffre
par. $1,261,953. dont la moitié
provient de la seule taxe d’amu-
sement proprement dite. = Cette
dernière taxe a rapporté en effet
529.894 a la ville de Montréal;
une somme égale revient à la pr»
vince de Québec.

i Les licences pour les chiens
et autres animaux domestiques
ont raporté au trésor municipal
ld jolie somme de $46,567.
Hi ne semble guère que lés ca-

melots qui vendent les journaux
au coin des rues soient une sour-
cé‘de revenus pour la ville, mais,
em évaluant chaque camelot a 25
cents par tête, pour la. licence,
bien entendu!—on estsurpris de
la: somme rondetette retirée de ce
côté.
{Par ailleurs les cirques étran-

gers qui viennent amuser la po-
pylation de la métropole, les ins-
tallations diverses provenant éga-
lement de l'étranger,les Vendeu-
sés automatiques, les établisse-
ments où l'on fait métier d'égor-
Eèr les volailles, etc. contribuent
fortement à l'entretien du trésor
déLF ville. . .
ndDes manufacturiers de lique.is

in alcooliques et des ramoncurs
peuvent ‘aussi se Vanter desgon-
flér ce trésor. Et que d’autres
itéms . . . licences pour véhicules
de! tous genres, taxes sur les fhéà-
tres, les: salles de concert, les ci-
pqnas, les bouilloires électriques,
leÿ agences dé détectives, les sal-
leg de danse, les regrattiers, leg
chauffeurs de taxis ainsi que les
propriétaires de ces tacots, les
€taux de bouchers, les épiceries,

i buanderies, les salles de bil-
d, de- bowling, les encanteurs,
plombiers, les agents finan-

s, ete., ete,
   
d'armes, qui coûtent cing dollars
chacun . . .

È
To

_En outre de Rouville, les com-
=! de Saint-Hyacinthe, Shefford,
Missisquoi, Chambly, Saint-Jean
Iberville seront jargement re-
présentés. !

L'assemblée commencera à 1
Yi heure et elle aura lieu dans
la ‘salle de l'hôpital afin d'ac-
commoder la

—

nombreuse foule
‘qui se portera à ce rallicment.
Les discours seront Ârra jiés par
hauts-parleurs.

TIS
AUX INVENTEURS
€ .
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. ‘ , ne 4 - ; notaire .crols que je prefererais un trem-; Veuillez agréer, etc.cial du chômage, d’un million. Ÿ -- Vous le connaiszezdonc ? :blement de terre. ; ! Ere
< . i . ; ;

-pas beaucoup Catherine, au bout da troisEt ce chiffre ne paraissait être que: raisonnable, puis- _.— Un peu

 

 

 

 

  

   

  

  

 

   
  

 

       

   

   

   

  

 

 

: . Mars voici ! I vieil-' ionrs 3 snai . ]
que la population de Montréal représente plus du tiers dei. domestique[l'a conde vieil- Jours.perdittoutReda EXACTITUDE | NI
celle de toute la province. i ’ cml Il est |dans ma voiture. ble. Et ses leçons de morale Po i y

: ; i Si vous voulez bien, je vous le’ restaient sans effet sur l'enfant

|

Le roy Léopold Ier, ci 1 gran
— f présenterai oh l'eauvage prompt aux calineries,' amateur’ demusique. ed

. Jr ; Ah: dit Angélique, c’est mais bien résolu à maintenir ses SOITS, jusqu'à dix heur $ oo

Chateaubriand argfsbo. ruut ta droits oui métaient que eux da mend, Te maitre de chants co fone. est ainsi que Riquet, dix mi-! son ” indépendance. AYait-on je Palais lui Jouait au nano, les i

i nutes rlus ran entra dans la: reconduire 4 maitre Bonin ? morgeaux désignés. CF

- : et le paysage breton | La cadette méditait une supré-, Un jour, le roi ava:: porté # M 'tax
: . Les “sini \ . : Me prière quand le dimancheson prezramme “La Muette de Cal

Cy es Tsmist Côtes-du-Nord”.: suivant, Angélique, revéche, se Portici”, son morceau :: pré for
; : ST le citoylen” géographe vlanta devant elle en croisant lection. Rin

vs 5 ehh » T2 a , ralee en 1794. Mais le Finistdre, les bras 120 : Dix heures sonnent « ia pre a
"Hé guui' Reps n'availipoin: de’ tiondu paysage écossais? Mais surtout le Morbihan, ne donnent! _—_ Hé bien, je ‘suis fixée, dit- mière phrase du fameux vhoenr: D
atatue à Combourg? Il wen avait! justement un travail sur Ja Chou. {pas au voyageÿr une impress 90 elle brutalement ‘ ’ [Voiei des fleurs, voia des mé
point, et c'est une négligence qui;annéfe m'a poussé en ces der-iplus Téconfortante: “Ce sont En-! __ Patiente encore. ma chère, : i o ol

 

fruits . . .’L'artiste s'urrète ‘ne
va être réparée. Grâces en soient! nierd temps .à rechercher quellelc re des kandes) des coteaux, chu-' implora Catherine Je t’assuve'tantané . si ?

3 . € - “ - } ; . . 2 PA . ii - 3 ntanémen = rend <n i
rendues à M. André Dézarrois, impréssion se faisaient de la Bre-/ronnés de bois |épais et somb S,i que Riquet est un bon fe (tanta an or Fem: i vi à

po not ! Ta) are,

1

 
“qui, l’an passé, chef de cabinet du : age les contemporains de Car- des champs coupés par des esÿè-! __ Il ne s'agit pas de) ça, ré- LL os
. minjgtre des beaux-ails, prit 'ini- rier} et de Hoche. Et voici ce'ces de remparts hérissé, de ron-. pliqua  l’ainée. I! me plait, ce pe- avanteeae donlui Sait save
tmtive de cette mesure? répara-, que ‘j'ai trouvé. ; .lees et de buissons.” Et partoutstit H est bien de son âge ow 4
trice. Elle nous vaudra,le12pro-; Pays apre, secret, augusiié le long des routes. aux carrefours, ‘ Je passerai volontiers sur ses in-

  

 

que le roi est parti en voyage.

   

: . : ; . ; I j ines apres, ls Gui était ’
chain, un beau discours du dus de, brousse ou forêt, avec’ quelques'la pt cession funèbre des croix.! cartades Mais tes façons d'a- deu semaine: aprèsBI! J on SE
La Force, an nom de l'Aradémie. éclaircies ça et là, des prairies,ides calvsires, ‘monuments de 1: girsont inqualifiables Cet en-|oimrd otaà et arise a
Peut-être aussi attirera-telle a'de maligres champs d’orge et de'superstition e b piano, prét a jouer.du fanatispi:”|fant. pourtant, j'ai bien le droit loi dit de inue-l's mer ie,about‘ A 0 or oe ote, Omlui dit de continue-| e mer Ë

e trouver debout de l'aimer C'ezt à toi que j'en ceauide “La Muette de Forti’ k.

la où il l'avait interr>rpu.
Et le pianiste de r

bravement: * . . . ei
voldes fruits Len

René quelques supplémentaires sarazin, des liméres en friche; qu'on s'étonne
volées- de bois vert: la | réaction! par suite de l'arrêt du commerce ‘en ce siècle dé lumières. Cami veux. car tu l’accapares Oui
commença. pour lui d'assez bonne des {diles, une terre comme écor-jbray, à“la même date, P>UTTA ça recommence comme au temos
beure, dès le lendemain de ss chée;que les vents de mer réclent/dien protester jque c'est là seu-jde Paul Je reconnais bien là
mort. ave: Sainte-Beuve, et elle jusqû l'os, qui monte,. s’affais-[lement l'aparence qu'il est des’ top manège sourmois. * Que tu
s'est poursuivie de nos jdurs avec se. remonte, retombe et, sous unicoins fertiles. fe délicieux asiles le veuilles ou non, nous sommes
Chartes Maurras, Pierre Lasserre, ciel ‘3 ins sourire, semble proton rhampétres miclieu de cesides rivales eu
Jules Lemaitre. Et je ne dirai pas. ger qur le continent le mouvement: “landes immenses”, derrière ces! Catherine. éperdue, ! si - . :
qu'elle était imjustifiée fie tout onduleux des vagues, nne Libye “fouillis” d'arbres et de buissons. dérait. éperdue, ja consi ] Cartes d’affaires ]
point, mais enfin ‘homme était granitique et brumeuse. gardée:“Le freid pays) entouré par la — Arzélique, calme-toi tu er
moins coupable que sa face dont, pa- j de brustes mégalithes, de mer”, dira Hoghe en 1795. Onze|me fais beaucodp de, peine. .

1{qualités et défauts, i} fut Vex- granlles pierres muettes dont les ans aprés (1804). Alphonse Beau-; _ Non, non, c'est la guerre.|] J.-P) Lanctet, B.A.L.LB. ;

    

  

 

pression la plus haute et! propre-'aignements' ahtour de Carnac etjckimp, le premier historien de la! dit Vainée farcuche Mais je |" ant. B Hamelin, B.A.L-LB.

ment géniale. ! jusqu'au nomi de cette localicé: Chouannerie, parlera encore deite jure que je saurai me- défen-! |
. Ce n'est pas ici le lier de re-'évoghent les avenues. hypostyles :l'‘aspest dur sombre” de la{dve. ; ;
prendre ce grand procès. ‘Je vou- et !eÿ monstrueuses divinités de la| Bretagne, de son “ciel. humide”.; Les mains en vorte-voix, elle .
drais seulement, comme | contri- Haute-Egypte, un désert et une | Exception n'est/faite chez ces au-; appela l'enfant : ’ i ; ; li
bution à la solennité qui s'apprê- énigrne historique, ainsi se pré-; itd] — Tri, mon garçon. n'aie pas LanctotéHame In

 

ré-| teurs que pour|la rézion deV
te, laver mon iHustre compatriote ' sente ‘aux yeux des comtempo-:de Fougères et de Rennes, la Hau- | peur de moi Je renonce à t'é- ) . 5

du reproche d’avoir fait la Breta- rains! la Bretagne de 1793, la te-Bretagne, mgins déshéritée et lever puirque c'est la ace € | AVOCATS fe

we à son image ou plutôt à celle! Bretdgne. des grèves. des bois et qui conserve ‘iquelques vestiges: Arrache toutes les fleurs et bri- ; i

de ses lectures .N'a-t-on point dit|des landes, ‘dont Lequinio dira side cette richesse agricole (?) que| se les carreaux . Jette mime. | a

qu'il l'avait yue & travers Ossian bien, d la Convention, qu'elle est|l'industrie francaise a semée surisi tu veux. mes ciseaux dans le Chambres 106808 — Tel. HA 126 F x
   et que labrume, les bruyètes, tou-|a 2,000 lieues de Paris et qui enjtoute la surface de la Républi- | puits Et maintenant, mon 132, St-Jacques O.. Montréal | 8

te la sauvagerie bretonne. n'é-jest peut-être plus loin encore que. |. ‘chéri, embracse-moi bien fort .. ; des
taient chez fai qu’une transpos:-' dans Je temps. fl “(A ‘gmivre.) PIERRE VILLETARD. ;

| >
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«puis hier d'un

  

{taire du Ministre, l'ont

    

  

   
  

  

  
  

  

  

 

agn£ «n Colombie-Britann'que.

8 OOVi a e: Varcuver ont cha- |
«ment aveueilli le minis-;

: -on arrifée, it radiodiffu
:&zssage à ‘adresse. de ses
2s de l'ouest, à la de-
la Victoria Broadcast-

Appa- ation, Au club Cana-|
sage i.  prononça
Cnt. vsanie causrrie sur
dés: fens intîmes qui unissent
u du l'Ouest du Dominion.

L’Hon. Duranleau affirmerqu'il
heva- vw 4 rien d'intéréssant comme
Sar de prendre’ contact’ avec l’immen-
mire Boo aioe qui s'étend de PA-
il €n antique ‘au Pacifique. Il n’y a
éssux rien de ‘et pour se bien rensei-

ner sur limmensité du Canada.
Le visii.ur rapporte une foule
d'observations puisées chez nos
compäatriotis de l’Quest,

TT Seulement, le ministre de la
Marine a dù s'occuper d’affaires,

; pour l'intérêt de son ministère.
tin la dû entrèr en conférence aveu
ot”, les tommiskaires de plusieurs
“boy- ports, avec ,les officiers locaux,

le chef du département de l’hy-
drographie, te, Une importante

 

HON. ADURANLEAU
A VSITE L'OUEST

- ÉS Le ministre dela Marine est
a parfaitement retabli

: EB _

fp de li Marine,
p «à Duraneau, est deEH

voyage
du Canada, et nous

smmes hotireux de con:tater son
andin  récablissement, Madame|
rary, lzqu, Me Claire ‘Duran-
-qu et M. J.-L.-k. Laflamme, se-

acco.m-

} conférence‘ a; aussi été tenue avec
gles autori:és civiques de Victoria

ble : au suje: da l'établissement d’une
cd HM base pava.‘e pour hycravions. On

“ fF conçoit qu’un voyage effectué
dans ces conditions laisse peu de

cique Ë loisirs pour le relevé de certaines
ssioh recherches. Néanmoins, l’Hon.

L
R
N

énergie et

F prime abord l'essentiel.
a marques ia- qu’il
a d'ailleurs, 5

3 l'ouest canadien, prouvent à

 

 

  
Chronique

sa puissante faculté
à d'assimilatioh, a su discerner de

Les re-

Alfred ea grâce à son

fait.
les populations de

l’évi-
i dence qua chaque instant de ce2 Voyage a@ été utilement employé.

judiciaire
. ÉNEGLIGENCE DE ‘ PART

   

 

   

ant ET D'AUTRE
es : cle juge Green: hields, de laactes Ë ont Sipert ure, a ‘rendu juge-cr 1 gune cause don -es |B tif datai: de 1924 tle mo
wil an effer, le 14 juillet 1924. une ic | = appartenant à la Standardrédi. [@ $30 U0. et. conduit par le chauf-5 DeMers, venait sur la ruepre- wa,A sud au nord, lors-
err: Descar a hauteur de la rudes 2 'rières, un automobileSo « uit, rar J. Thitault, vint en> -#SS0N avec ledit taxi.

a il Comme Cette collision était at-D [yd ù a négligen-2 de Thi-jvel “ult, la Standard Cab Ca, prit!
. “hé ‘ion en don:mages contre |als Fi Balt, réclaman” la somme de!son tam pour les réparations

Poa:A parte de tempsesoit |
you Pendant lequel le vé-!

 

  

     

 

ndre omJemanderesse estime que!

ours, e sa lui rapporte en mo-; © —
50 dollars pour deux! Hull. 18. ma- ym

Mais ce point, de la déclu- AURASEPL —A
— ; nore,Pravant être claire- crie, qu’il soit à arm unitia-,

ent éaulf il fut re lle ou autcmobile, ne reu? plus
es Jeté. {fran:bir le ppn: de la Gauïneaus
ee AONZe témoins qui ont com-ireliant Hull |au village, vn lai,

: relativement à cette affai-|8ond'une Jé:|sian du vonse | mu-
Fie agent sur plusieurs riripâl de cette ville.

B Toit précis ot hours deae Le maire R-dsiphe Moreau a
nt lear od eure ou ACCI- convoqué Jurgen:ce les membres

lagnelle chao ait, la vitesse 3! qu consol resemmer: i Teffet:
Ltme cesCte voiture filait, ete.de faire déc cette mesure, I

n Duvent on : noignages viennent | vendue nécessaire à cause de l’é-:
Rrésident d‘oniradiction et que le tat langereuk dans lsquel! se.
d € la Coir reconnaît‘ trouve ce vicux pont |
deux puéelisence du côté des! Coe "|

Ta les, Mais que le défen- D'ailleurs, an message envi;
- : dre. toupable que la de-|yé an premigr-ministre explique:
al ! Thisent est rendu clairement. que cette sien ; a;

ue!1 Nibault devra payer |été adcotée afin d'éviter une ‘ea-
_ les frais Fonedamar deresse, plus ;tastrophe. Ii serait peut-être

close, 4 action en Cour de tem£'s qu ’on àmélidre ce pont on:

 

Is n'a pu être mis en service.)

-et les sans-

Jà Montréal pour trouver de l'em-

le-même ses |chômeurs, ces pau-
vres gens sbnt restés sans pu-
vrage. |

Il y a aussi le groupe des im-

rrenfort da ré

L'HLUSTRATION. M

 

ARDIL

GOLF EN MINIATURE AU JAPON

  

  

     

  

   

  

   
  

    

LES JAPONAIS nous suivent dé très près dans le progrès
moderne. Dans cette photol’on peut voir de jeunes Japonai-
ses engagées dans une partie de thumb-thumb. L'on dit que
le golf en miniature est tres populaire au Japon.

IN NOVE

; tas

MBRE, 1930.

Les cou

 

|
|
|
I
| )

alley wand, 17—“ Après: seule-
ment deux productions, la cele-

viendra, échoir! sur Gene:
vive T bin. C'est un récord même

une actrize qui Fient de la
a

 

toire tres) origi-
nale, | que ' Gene-
vive

la glpi
Pou

ire. +
plusieurs |

vive Tobin est!
une
Elle
Rose | Hobert À
dans “A Lady
Surrenders” et

à elle vient de ter-
minet “Free,
Love” qui est le!
titre fimalement
adopté pour la

i pièce de Sidney
Howard, “Half Gods":
La première expérience faite

par:! Mlle Tobin dans [le cinéma
rempnte a l'époque oli elle. n’a-
vait que 8 ans Charlie Chaplin vit
l'actrice et sa’ soeur dans un acte
“de,vaudeville I les persuada de
| jouer une fois devant le camera,
mais cepemiant les choses’ n'allè-
rent pas plus loin

ANECDOTE

| Cette histoire
véritable s’est ‘déroulé au ban-,
quet de proclamation de l'Acadé-|

 

 

|] Charlie
i Chaplin.

  

mie du cinéma, des arts et des;
sciences: Comme on le sait, cha-
que année cette société. proclame

 

LE REFUSE NEURLING
ST ENCONBRE

|

Depuis le 20 octebre, le refuge
Meurling est complètement rem-
pli chaque soir, par des men-
diants. Le fefuge peut rezevoir
708 personnes.

 

a Peta, les pauvres
bri se sont réfug’

a la Montagne pour y passer les
nuits à la belle étoile. Mais de-
puis que les nuits froides sont
arrivées et lque l'hiver s’annon-
ce, le refuge Meurling qui rece-
vait jusqu'au 20 octobre environ
250 personnes, est complètement
rempli, et l'on doit refuser cha-

Au cours

reux sont des employés de petit
villes, qui ont décidé d'emigrer

 

la place était dejà
la grande ville a jel-

ploi. Comme
prise et que  
migrants amensés au pays. lau
cours des ann ées passées, 4 grand

lame et de primes
aux comcagnies de navigatipn. 

 

Ils sont sans ouvrage, et ceux
qui ont trouvé du travai:. on: dé-
plac? des Canadiens, nés au pays.

Rien neva plus
sur ce porit

 

  

 

 

 

qu'on en condtruise un nouveau? 

POUR LE RESPECT
DU DIMANCHE|

Evidemment, les marchands deetes de ce tanquet furent
la métropole qui se tienner* sur irradiés.
la récidive, quar: à l’obzervarce;
de la loi qui défend le commerce
dominical, devror.t en revenir . . .:
ou payer l’amende.

 

La force copstabulaire, .sous la

vin, fait

légues. Tel

s|direction du chef Ulbright Lange-
Mla guerre i

chands quilv ‘olent le repos ét'la
trève financière, faisant ainsi une
concurrence. déloyale à leurs col.

marchand qui, di-
manche dernier, s’est vu ‘ntenter
une action pour avoir vendu une
boîte de blé-d'Inde, ñe recommen-

ces mar-

que soir, de|quinze a vingt per- cera certainemert pas dimanche
sonnes. I" Iprochain. Et ‘est sûrement le

Ç ; ; _ L 9, |MeïKeur moyen d'enrayer ce
Dans la plupart des cas, d'a-\ commerce pour ainsi dire illicite.près les autorités, ces malheu-

Seize actions ont été prises le
16: du courant contre
chands trop peu scrupuleux par

constables
avenue Hôtel de Ville,
rues St-Laurert et Ontario. *,

plupart de ces actions ac-u-
es délinquants d’avoir ven-,
légumes. e: Autres ‘comes-,

| eibles n'ayant pas
“sur place.
sont dussi faites pour vente de, maine artistiqne. Soit
marchandises
de L'é-d'Inde,
ments, aura
hers:.

des .

(sent1
idu des

Quc’gy

   

des mar-

de
des

des postes
et

 

‘é consommés
+ poursuites

 

La boite
es rense'gru-

té ver duc rite Ame

: SUR LE BROADWAY

 

VIVIENNE OSBORN qui |
joue un ‘role
dans: “As Good as News”,
ure piecede T
Buchanan

|

| .
|
1

important

mpson

 

iles compagnies qui. ont ottenu ‘le
| plus grand succés,

cae année, c’est la
qui a gagné le premier
oro-Geiiyn:Mayer et Warner
Brothers se sont ‘classés en deu-
xième et en troisiéme place.
‘Tous les discours prononcés à

Universal
prix, Me-

 

“ Une fois la’ cérémonie
«
 

 

iT| Horoscope
  

Les personnes qui sont nées le
18 novembre auront des heures de
chance entre 8 et 9.30 hres a.m.,
midi et 2 hres p.m. et 8 et 9.30
hres p.m. I! leur|faudra agir avec

| prudence et: ciréonspection entre:
11 hres a.m., et, midi et 11 hres
p.m., et minuit! :

Plusieurs persosonnalités brillan-
tes sont nées. le: 18 novembre, et
la lecture des astres | démontre
cue vous subirez de profondes in-
fluences astrales. L'astrologie n'a
pu encore parv nir à dévoiler la
durée de ces influences, dans le
‘cas présent: cependant, on peut
croire, si on prôcède par analogie,
que la durée s’étendra vers la cin-
quantaine. - ; | 

du cinema
 

‘ par Harrison Carroll

C'est sans sun doute
“The BeH{wior of Mra!

Crane”, une his-'

connaitra ;

cinépl iles Gene-)

inconnue|
joué avec;

   

   
    

ique mais

i

lisses

T

§

     

rteïminée, un autre prcgramme

colinrenga et voici les paroles que
enténit promonter par l'ap-

nofreur: “Si c’est une production
i Pay our:, c'est la meilleurequi’
=; jouz en ville en ce moment”...

Allez croire les publicistes
matntenant !!

“1 Laisez--moi vous dire que

Tiiney Franklin est de retour à
a jUnitet Artists. ou il travail-
he Ta:> produsteur-associé,
|Rop premier film sera “Sons QF
Gus> aver Al Jolson comune ve-

Genevive Tobin ira faire
| un) Voyage à Honolulu aussitôt
qu'elle aura términéle film qu’elle
tourre en ce momer:... Le di-
refteur Ludwig Berger . finira
bieftôt une nouvelle intitulée “W
C
la

Cette nouvelle compare
à gérirat'on’ actuelle avec la
È prochaine. L’in-

rigue commen-
en Allema-

finit

Major”.

est

‘ressant de voir
qquel titre son

i; donnera a
histoire. |

; Douglas ; d Apee 0
Fairbanks, Jn Douglas. pre,
banks a déclaréque sa prochaine
vue aurait peur théâtre l'Orient,

omme Doug est un type très
enthousiaste nous ne sommes pas
Dligés de croire’ littéralement
sus; paroles. Cependant dans ‘cer-
ai milieux l'on dit que la cho-

st très sérieuse.

Tofilm est produit, il n’y au-
ra pour cent ide dialogue,
daeairbanks lui-même.
En ce moment, Edmund Goul-

fin lest a rédiger ie scénario de
Reaching or the Moon” dans

cl Fairbanks jotera le rôle
priteipal. >

1 SAVIEZ-VOUS QUE?

Un an avant d’entrer dans le
cinéma, Bill Boyd était gérant
d'un magasin général etPaume
salle de danse à Lake Mary, an
endroit de villégiature prés de
Flagstaff, Ariz? ;,

A l'affiche

i* ST. DENIS
“Le Défenseur” .

ï
|

|
| HIS MAJESTTS

È

a
vr

! “The Street Singer”

PRINCESS

“The Eyes of the World” Les enfants , qui najtront au.
! jourd’hui guront des aptitudes
| speriales pour lds choses du do-!

qils: bril
{lentpar |leur iale ht musical, lifté-;
:rzire, soit | qu'ils se distingurht
‘par la peinture bt autre. + beaus- |
arte ; | :

De toute façon, vous éonnaîtrez.

:des succès intéressants. au cotrs,
de votre carrière,

Veus êtes ce qu’on dppelle un.
‘self-made man;vaus êtes aussi’‘un:
jautodidacte.; Grade a votre éner-.
gie et à votre volonté, vous êtes!
(parvenu à Yous ;créer tyne situa-!
tion certainement enviable.. Ce-!
‘pendant, la ‘lecture as rologique
“mentionne des échecs à venir. Ils
iné dévront pas vous abattre mais,
jau contraire, vous animér de, npu-
ivelles forces pour surm buter les |
‘autres obstacles qui pourront se
(présenter. ; :
; Les personnes qui se disent vos
‘amis, ne sont souvent que des
‘traitres qui cherchent à {vous sup-|.
“planter, à la tête de vos affaires.
I faudra ‘en faite une sélection
 judicieuse, et ne vous entourer
que de personnes dévouées a vo-
itre cause, | i

{Ce fait ne doit pas vous sur-
{prendre outre mesure; [souvenez-
| vous que legrand empereur Na-
ipoléon lui-même a été victime de
{faux' amis Souvenez-vous de Fou-

tant d'a

+
+

 hede Marmont,et de
tres.

|    

|  ORPHEUM
«s p 00 ks” i

| CAPITOL. |
{ “Scarlet Pages” |is
‘et “Spotlight Revels”

~' PALACE
Ï “Africa Speaks”

% LOEWS

“Danger Lights”

; REGENT ~
“Animals Crackers” et

“Grumpy” |

RIALTO
—“Animals Crackers” et
/ “Grumpy”

‘STRAND { |
“The; Love Trade ot
YShe’s My Weakness”

*  sELECTRA |
“Eternal Love” |

et “Thorough bred”,

© STELLA
1 “Les diles buisdes” ; |
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ton Bourgeois, le docteur Lucien
Ostigny, de Saint-Hyacinthe:

 

 

  

 

   

 
  

    

ront"lesmembres de la “Junior
Leagne”, en l'honneur de sa fille,

 

  
 

 

 

 
chauffer ve de

comp- de vue du jeu des muscles et du.rendra , i Fabse mécanisme de la respiration. Le
tante. On

 

 

  

    

  

 

; ent à cet
ment lui faire un present 3

occasion, en accompagnant> i , : L souhaits.MM. Jean-Charles Marchand,

|

Ginette, débutante de la saison, te, de  fette

|

températurelbain de mer est préférable au |eadeau de vos bons soilPierre Préfontaine, Guy. Lanctôt,|les invités sont: Mesdemoiselles;au moyen

|

d'un thermomêtre/bain de rivière, car l’air salin ex- : dMaurice C’ément. Jacques Rol-

|

Marthe Cordeau, Louise Surve-!muni d’un bouchon de liège quijerce sur la peau une action toni- Quest. — Une personne meland. Raymond Hurtabiso, Au-[ver, Mabel Moffit, MM. Bob ii permet flotter sur l'eau. Que qui facilite la réaction san-|__: © J. sour que la crisguste, Mathieu. Thorpsen, . Thompson, H,; Ÿ! perme * ’ :  guine, sans compter tous le[Fait l'autre Jom r les med… Smich. B. Wintz et S. Carter. : ibienfa‘t< du clima® marin au est - recommandée pe. . , io 31: ‘point de vue de la qualité de l'air

|

cins/ Est-ce vrai? ISLady Hingston donnait un thé! . a y Foster, d’Ottawa, est ! L'EBEC ~ qu'on ï respire 4 MIRE C6 AN î MARIEsant.. samedi es-mili Ë Tate a, est ac-: ivi chè : bain: ’ ; & ; ise dst TCT
Samant.hEnrTn tuelldment en ville. l'invitée dei Madame A-Miville Dechène ‘ Les bains de mer ne doivent| Rép. — La cernfe parmoiselle Catherine “Hingston. dé. |" dame Henry Joseph.- est revenue |d'Ottawa où elle a jamais être très longs: et il ne{mandée par les « digesbutante de la saison.

 

Le bal annuel de charité orea-
nisé par les membres de la Socié-
té Beige de. Bienfaisance, avait
lieu samedi, à l'hôtel Mont-Royal,

 } i

0 i annonce les fiançailles de
madémoiselle Jeanne Poulin, fil-
le d& M.‘S.-R. Poulin, décédé, et
de fadegme J.-E. Longpreé, de
Montebella, Québec, au lieutenant
Edward“Lawrence O'Leary, M.

 

faut pas attendre que l'on fessen-
; ite dans l’eau des frissons ou queM. et madame Charles Can- les lèvres commencent à bleuirnon. recevaidnt a diner au “Win. Bou sortir et faire la réaction.

+ 1043ter Club”, ex l'honneur de M. et POUF Cela. une bonne friction et
; n pett temp= de galop serontde madame Robert Taschereau. très efficaces. Sur beaucoup de

passé quelques jours.
 

 

> est ‘éminammen* 7

quelle fruit est un excellentC4

solvant de. l’acide urique.= a

vite éliminé à cause ‘ne 7°

priétés digestives.

 

A Gertrude L— Une #
' à :

qu lages, on apporte dans les 'cadi- pe oë
sous la présidence d'honneur de|C. [fils de M. et de madame A.- M. et madame Robert Kernan © 2 ¢ = : 5 ique placée, au ©M. Alber: R:mès, consul-généra! E (FLeary, de Richibueton, N.-!_ « _ ; , es un baquet d eau chaude où poule électriqu smith em 504de Belgique. Environ deux cents|B.!| ne sont revenuy de New-Yorfl, oui Pon peut prendre un bain de

|

d'un nénuphar exert:personnes assistaient & cette ei] ÿ a is ont passé'.quelque temps. pleds au sortir du bain de mer, avec feuilles plates 9
x s Asa tte = [ | ; ; hy Ls , es TF .rée<larsante. Les magnifiques fhiame Walter-B. Ramsay | ; Tamnaeoxacllenteaton mettra une’. jolie clasalons du Mon!-Royal étaient dè-|rec vra à diner avant le de OTTAWA # “normale et rocure un sable

|

lumineuse au centrecorésde feuil’es et de fleurs d’au-{la ‘Jjanior League” vendredi soir, we P e une agréab :tomne. Lo programme de musi-
que d: danse était exécuté par
l'orchestre-Merkowski. M. et ma-
dame A. Fyenjet madame Hen-

 

  
  
   

\+  

én-[lfhonneur de sa fille, Betty,
nte de la saison:
 

   i : ; ; BR . = 04 ol pas actuellesri Lorès recevaient les invités! young Julienest revenueÀdredi soir. eh l'honneur du PTIN-{, C’est surtout pour les enfants |Dans les circonstane i” jeuxDars l’élégante assistance, onli. po Ottawa Prés de © Tokugdwd. avant le bal a Ri-iqu'il fautéviter la sensation delvous pouvez rece buse 5
remarquait: madame _A, Fren, ane I-L Lamy. ah deau-Hall, lds autres convives é- froid apres le bain; c’est pour-lhomme, s'il vous fesE n'arabe de crêpe peorgetle blanc i or “| taient: l'honprablé ministre duj4V01 ON organisera des jeux etlag vous intéresse pas.lve entf'euri: madame PaulSéurot, mo. | | Japon, lé mijor et madame G, Cluses sur le sable afin d’aider vez qu’à le:lui dire franchem
dè'c français en dentellë ét chif-| M.iJ.-H. Rainville, de Montré-| 300% ail 1 Lo. ,jà une réaction récréative, qui a [T° q d :fonnc'r; medame H. Lorés, robe al, ‘a passé la fin de semaine à|R- Rouptll, jet le capitame et toujours grand succès äuprès des |IT comprendra. MAGa
de satin blame, ligne ajustée; ma- ça. : madame (Davey, de Kingstons ‘jeunes baigneurs | ‘ Co

  
a

 

Leurs \- Excellences le gouver-; SENsation en évitant les maux dsLL ; ue certaines sneur-général et la vicomtesse a taines personnesLie Lo éprouvent après un bain pris auWillingdon cht requ a diner ven-'grand soleil, oO

guéridon. laqué noir.
re

A ‘Thérèse P, H nevéal 2

 

  
|  

‘ + DES CHRYSANTHEMES i :i ; | ,‘| à : — || Le Courrier
| Mondanites || :| ; ous publierons aussi sous\ È

5
| . : — + cette rubrique, toute déman-
SL SOC 8 dare J.-A. Brodeur, robe de cré de d'échange de chansons,I NOTES SOCIALES ea . Brodeur, r 2de ere

- . pes plat turquoise avec oïfñeme) ; ; ;
Les” personnos dont es La "> defstrass: madame Kempff, robe poésies, recettes’ et rensei-

|, BUIVETI, urPORE 4 Cu PEINE defkatin coquille, ornée d'une ban- n'ements} de cartes que donser woes Agel lapin platine; madame Edouard| Ene; mes  patrenes-es dv Assistance Cdrteron. modèle français de crê-\ .© Marielle, wa po fit de JOEUVLE, Ppé'mérocain bleu-ilu-roy; mac
Tle lund 24 novembre, a l'hôtel mp Victor Doré, robe de dentelle Quest. — Mes glarent- ne veg

gree;Na Belge. @& noir; mademoiselle O- lent pas me laisser sortir seule,
Aen B seLe de wd T.-X be eka. oe, 1 Jann Mes ma le scir, en.compagnic dé mon ami,ain onedoinne vd. UN. ddmoiselle Madeleine: Surveyer, ; : vs

| Beauiei. Ko Brodeur, Erne be de georgette chartreuse; ma- et prétendent qu'il est plus pro {
*  Benhomme, James Calder, J.-A- démoiseHe Ghislaine Desmarais, | dent. et surtout ‘plus sain pourdamFaCnJmie Chande franchar SHave jeu some]J Tor dh PORE, ANCONR desy, 1 treluse; mademoiselle arthe

4 ‘une de imés ~oeurs. JeDuby Roger Di smakais, U.-H. |Côrdeau, robe de lamé et tulle gnee par Fu as à Ia chose. puis. 1Damdurand.  1nademoiselle Ant, ivdrit pois; mademoiseHe Lucienne ne moppose pas a, ia chose, puis 1Deland. mesdames AM. ‘Duran- {Rbbichon, robe de chiffon et den- \| que mes parents exigent. Seu-
leau, Emile Elie, Joseph Elie. [telle bleu poudre: mademoiselle lement, mon ami n'apprécie pas FLeopold Fortier, P. Flanigan, F. Françoise Masson, robe de fuille cette deuxième compagne, sur. €
Granger. Pour rens ignements, vant criquet avec touffe de viole*- tout quand nous allons au cines'adresser à radame Ernest Gi- test à Jl’épaule: mademoiselle out q at jamais rien se‘rardot. Ch. 9115; | < madame | Logise Surverer, modèle. princes- ma. On ne peut jamais
Edouard Montpetit, Fr: 5179; foe len moiré turquoise; mademoi- dire, de crainte que ma <oeur ne
madame T-A. Béique, At 1702. | S€ le Jeannine Vallée, robe de ve se fasse un devoir de le. rappor-- ! ‘lors chiffon et georgette capu- à la maison, et de tout au-- ; Feige: mademoiselle Rac ie ter à maison, ESOnt sous.1it pour Île bal que tdurneau, robe de érèpe ce oe tre façon, comme la chose s'est
donneront lc< inembres du Cinb pdt avec incrustations de lame déjà produite. À 25 ‘ant, j'esti-.Cintadei, le <am:di 22 novembre |g jent; mademoiselle  Ginktte me que je dois être en mesureà l'hôtel Wind-or, sous le distin- lMeriot, robe de crêpe turquoise: de me conduire comme il conæÆué pätronage de l'honorable et |; lademoiselle Jeanne Prévost, ro. Gent. Que voué en ‘semble?de madame Athanase. David: ‘bi: de chiffon dalhia, roses, au vient. LILY HPhonorable J.-A. Pérodeau, I'ho-!c tage; mademoiselle M:{-#u-

Cenorable et madame J.-L. Perron, ‘rite Trottier, robe de moiré vert , — Je suis davis qu'une- M. Zéphirin Hébert, madame F.- pile, roses roses au corsage; 'ma- jeune fille qui ne -aiara pas iB. Machys. M. e: madame Beau- déproiselle Huguette Brault, rebe conduire comme il convient àdry Leman, M. Damien Boileau, ‘dq! chiffon améthyste clouté de
ans ne le squra Jamas Te

M. et madame L.-G. Beaubien, M. stress; mademoiselle Madeleine une fois maïiée. Vos parents exa-BLéon-Meisier Gouin, M. et. ma-'Léfanger, robe française en chif.

|

(ASE = — gèrent certainement leurs sod
dame Jsscoh versailles. Assiste- fon abricot avec touffe de roses ———27= . ; . pules et devraientvu iront à cette soirée dansante: M.| erican Beauty” au corsage; |UNE JEUNE BEAUTE, Mlle Louise Bonham, photogra-| peu plus de latiti =et Mme Vivtor Duré, le Dr et. mh lemoiselle Dorothy . Ward, ; so . , . . .

|

relations. Si vous À iomadame E. Charron, M. et mada- 'mptièle français en crêpe turquoi-|phiée dans la serre du département de l’agriculture améri-|seize ou dix-sept an- " ourMain appe Brsis, M. et madame ‘si! mademoiselle Renée” Bazi Lu avoir danger. pour À ,
SI ne ° $ . . ly - cee y ; : erAlexandre  Gérin-Lajoie. M. et robe de velours noir madame T tain, à Washington. Elle. est entourée de magnifiques |chry-! mais à votre age Efforerg |Mme Hermann Baretie, de St- |Tägsé, robe française de taffeta Ï > vous de faire prendre patienceA |Jérôme: Miles Margot Fari-livbire; madame Benoit Bails. santhèmes. votre ami, et, en a:zentan gelbauit, Marcelle Boyer, Marce:le géôn, robe de georgette rose opa- | : tes comprendre a $ pa piDemers, Lucille Pinsonnault, Kn; madame Raymond Pepin, ro.|'” “77 C7 ot 7 7 7 LOUEgue la mode du chaperon a 8Marguerite Allan, Cécile Baudin, befHe chiffon peau de péche; ma. Après le bain,une bonne friction son temps. AGabrielle Pilon Cécile et Pier- damhoiselle” Ge ine Robitaille,| ! jau gant de crin età l’eau de Co- ETette Bertie, Le Saïni-Jérome. ro de satin turquoise; made. “logne sera d'un effet très actif * Est-il vrai que ToMarguerite Borrgenis Rollande ‘mbiselle Simone Kecfer, de Qué-| ; {sur la bonne circulation sanguine,| Quest. — Est franchir lefMarchand, Fernande  Lan::ét'bde| modéle français de li 4 Rt : | PE . | n'est pas tenu d'affran co : |Jeanne Gagai. Jeanne Lorrain. lonké eñ, lamé or et Ene he | Le meilleure bain est celui que; ttres adressées aux ministre’.Estelle or Marcelaine Moisan mi emoiselle Juliette Arche l'on prend le soir avant dedîner:

;

‘tres are” BLANCHE S. |l'-rthe Vonne, Marthe Gratton. b It, robe de crê roma am- oo (il repose du travail de la journée ; 0 n'affran:hit: ped(Tom Brosseau, M. et madame tal; mademoiselle Antoinette L'HYDROTHERAPIE pare4an SY ban ] Rép.rss adressées aux minisÆAuvuste Lorrain M. et madame Béauli r Hi ei i Lut. Se € ‘lg Dain|les lettres ‘amen* “cdéral.7-0. Pépin, MM. PhilippeLa. déMadane © nar Bere] DU Daitemient qenfuR ben plus chaud. entre 380 et] tres du gouvernemen: ‘édérar.irrve, Adélard Bastian, Jos. Ver. robe de style grec en Sa bl ETF, CE deho ven [ements ne Oo, mais n’y rester que

:

quel- —_—sailles, Berman Lacasse, Paul |mhdame Jean Geter ron n Jae: malades,etlo jques minutes. Quest. — Je fréquente un {a ull a t, . ude. rgivne excollante: st, — ; esBabyAntolre Lamarre, Rosario et | chiffon noir, mademoiselle bain permet |un nettoyage de l’é-! Au moment de la belle saison jeune fille depuis trois semaine {Richer, Fernand Lortie, Yvon Frangoisé Lambert, robe de crê-, pideume tréslcomplet et entretient, les bain: froids sont très sains, EURE t Serait-il convenaby !Tassé, Clément Fortier. de Saint|pd francais ver. pile. aver in-jsa sauplesse|et sa vitalité. Unjet pris avec prudence, constituent Seulement. cadeau. à lueJérome: Mario Beaudry, le doc- jcrustations Je crêpe georgeL'eidbain de propreté doit se prendre|Une habitude excellente pour lade lui offrir un Coa re
tour Yv.s Lafcur, de Sair:-Hya. [rose brodé de perles, à une température de 350 et-ne jeunesse. Mais pour qu’un bain|casion de son snniversd Icinthe; MM. Roland, Maurice et| | © °° | froid soit effi à 1 té, ill... i lieu le 23 de“nue] Pait ; wh s durer plus d’un quart d’heure soit efficace à la santé, il paissance qui a :Samuel’ Poitras. André Montpetit Co j pas curer pins dan q , |ne faut point rester immobile! 7 ; - . \Georges Héroux, Georges Grat- Au diner qu’offrira medame Pendant lequel il. sera bon de, Te dans Peau, il faut nager. La na| Mois? JEAN R
ton, Cale d Martigny, de St-| Emile Merlot, le vendredi 21 no- façon  aitation est un des exercices qui ; Vous pouvez vertainéJérôme; Eugène Tremblay, Gas-|vembre, Ævant le bal que donne-[maintenir sa fempérature cons-|semble le plus parfait au point| Rép. — 8 ;
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i “CESTPAPA..." y HOTES DE MME FORD
 

er
EN 
si sous

déman-

ansons,

rensei-

r  ne vey

ir seule,

mon ami,

lus pro.

ain. pour 1 gr ; :
accompa- LA PETITE ROSE ROCCO,4 ans, qui a déclaré à la police
peurs. Je de New-York que c’était son père qui avait tué ‘sa mère,

se, puis. Mme Mary Rocco, morte d’une blessure causée par une bal-
nt. Sen le de revolver. Le simple geste que fait en ce moment la °
récie pas petite Rocco et les paroles qu’elle a prononcées peuvent fa- DAMES AMERICAINES qui ont été dernierement les hôtes de Mme Henry Ford, Elles
ne, sure cilement envoyer Rocco à la chaise électrique. A ont représenté association nationale des jardiniéres. On les voit ici réunies dans un vieuxau ciné . magasins de campagne. De gauche àdroite: Millere Ward, Mme Charles Wal-
rien se cott, Mme A. M. Hume, Mme Henry Ford, M ne William H. Spicer ct Mme William C. Co-on EXPOSITIONDE FLEURS nant ory em Ep me ca
>. rappor- Co i Ï

tout we : LES JOURNAUX ET LES REBELLES
$. est emer — : ee
1 mesure

il con-

ble?

LY H.

= qu’une
1 pas se
ent à 258

mèmeB
ts exa-g

rs sr
« donnerf
Jans ves
lez que
pourras

morale
EfforcerE
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achir ‘lesf
vinisires!
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semaine]

pnvenabR

y, à las Pa / ol E 4

saire d
2 de ¢ MLLE LOLA WILLIAMS, secrétaire privée du vice-pré-

sident Curtis, photographiée à l’exposition des fleurs, à

    
endira matelas Ed ha .

 

ax BR Washingt ; Le C * : : iSE on. | LAPREMIEREChose queles rebelles se sont empressés de faire en arrivant à Sao Pau- Ï
1t à cet! ; : y n es ces des journaux connus pour appu les fédéralistes. i
ant € 4,000 GREVISTES cette photo onvoit une foule de rebelles s'éloignant après avoirmis le feu Per LA
naits. — - fédéraliste. : i 5 : i :i|]

ELLE POSSEDE MAINTENANT SA PETITE FILLE =

 

   

 

ne me di
ta cerisé

es méde

:

ARIUS

3 #

 

: » — MME OLGA T. WAGSTAFF a perdu son mari Samuel, plusieurs des amies qu'elle Re

- 4000 TRAVAILLEURSdans l'industrie de la) textile sont en grève vait et son emploi comme vendeuse, mais ew revanche elle possède maintenant sa petite
“ace moment ‘à Danville, Va. Cette photo représente un groupe de fille Judith, âgée de 6 ans. On la voit ici avc quelques amies alors qu’elle allait assis-
Frèvistes qui font les “piquets” afin d'empêcher les chômeurs de've- ter aux courses. De gauche à droite Mme Rerinald Vanderbilt, Mme Harry Hays More
Er Prendre leurs emplois. . : | gan et Mme Samuel Wagstaff. . ! : ;  
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site de là hausse rapide de la -
La Bourse deà dernière, Sur le march. RALLIEME! I GENERAL GRISÉ INDUSTRIELLE LE POOL D BL

vocal dés mines, s'est produite a. -

 

LESVEDETTES
FLECHISSENT SUR
LE MARCHE LOCAL

Le «leurs de la liste ‘raie
oni-:‘é vivtimes de l'irregularite
des fluctuations, hier, et les
changements son:- variés, L'irré-
gularite a sévi immédiatement
aprés l'ouvertur». Pour quelque
temps, la hausse et la- baisse se
sont ‘maintenues a formes égales.
Sir l'heure du midi, les gains et
les pertes étaient à péu près é-
quiValentés. Certaines vedettes,

dars plusieurs groupes diffé-
rents, qui ‘ont touché Fos sonm-
nets remarquables au’ cours de
La s:maine dernière, ont essu-
yé de rudes attaques de la part
des baissiers, et il en est résulté
de l‘gers fléchissements.

Au vours de la secondé par-
t+ de la sbarce. la baisse s'est
a entuée, et, peu avant la clo-
tie, les fléchis'ements  dépas:
entfortemant les gains prés
parettains stocks.

“Int.ations Nickel, Consolida-
ted Imelters, McColl-Frontenac,
Shawinigan et quelques autres
stork- ont tléchi de 1 à 3 points’
avar* le timbre.“ Caradian Car,
priv:légié, Prybr PP de 2
poir s à 23 3-4

Quelques valeurs, ai
desquelles on trouve
Harris, Gypsum, Canada Power;
& Paper, General Steel Wares, | +
ont aff:ché une avan:e fräction- if
ralle, mais æprès des luttes ar-'
due: contre. les baisgiers. Ces

nembre
Massey-

seconde période, perdant 1-4 peu
avant la clôture. Vers la der-
nière heure, Shawinigan dut à
sun tour s’inoliner devant les
baissiers, et perdit 1 3-4 à 49 1-2.

Les pertes ont été plus nom-
breuses sur le Curb local, et,
comparativemert à la liste ma-
jeure, plus lourdes, dans cer-
tains cas. Le group des huiles
a été le plus rudemant éprouvé.

 

REACTION DES
VALEURS MINIERES

A TORONTO!
— Laréac-Toronto, 17 nov.  

tion à laquelle on s’attendait parS:a

ss

: leurs’

légèrement et McIntyre ont tous

‘quite afijourd'hui,

cours de la séan-e d’aujourd'hu
Le seratipe ded mines d'or a reuss!

  € er né résistance assez
Perple jaux atiaques suvcessives
des bafssiers, mais les huiles et
les métaux industriels ont flécht.
Dès l'quverture, l'attitude géné-
rale éthit irrégulière. Et, peu u-
pres Je, ‘commencement ‘ des one,
rationsä les pertes se prononce-
rent dé plus en plus fortement.

“Inter tional Nickel et Noran-
da ontiété rudemènt éprouvées,
comparativenent aux autres va-

la liste. Nicke! clôtura
avec ui f'échissement de 1 1-2
point fur la clôture de samedi
dernier Hudson Bay recala de
pres; don point et Base Métal:
d'une faction, peu avant le tim-
bre. White Lake, Abana et Amu-
let reciilérent de quelques cents.
—

sherdi Gordon. Sudbury Ba-
sin et {[Véntures perdirent envi-
von 1; cents, respeativement,
tandis fue, Falconbridge cloturait
sans chapgenent. Mining Corpo-
ration, [Big Missouri, Teck-
ghes. Djonre, Lake Shore, Wri he

Les
des

nt fléchi.
suvé: que
Mportance.

huil-+<
pertes

légèren
n'ont
peu d'u

da

 

LES YALEURS ’
RECULENT A

New-ork. 17 nov. La for-
midablé réaction qui s'est pru-

à Wall -Street,:
n'a suxpris personne. On s'y en--
‘tendait, ‘apres 1a progression ra-
‘pide dés six ,dernières séances
et c'es le contraire qui aurait
surprisj| les experts. Les vodet-|
tes onti subi des pertes. assez
icurdes, et ‘certains stocks jont
fléch? jésqu'à 5 points sur la clô-!
ture .d¢ samedi dernier.

    gains ne sont pas. tres significa| Quelques valeurs ont couver!

tifs selon l'opinion des. experts partielleament les bas de la séan-
liranciers. : . Cod 7 ; :

; ; ice mais la -moyenmne de la; cl3-°
Montreal Power, qui s'est ture | affirmait que les pertes!

maintenue ferme, pendant l’a-
l vant-aridi, a fléchi pendant la étaient ensibles, à peu près dans,

tous leg domaines.

A lo!fverture, les cotes étaient,

eter à celles de la dernie-
re e; un ralliement ‘général

fut tenté, mais mutilement.-

de fortes opérations. Le groupe

des valgurs industrielles a été na-

turellertent le plus éprouvé par
la réact ion.

Les ocks qui ont fait la plus

fermé tontenance et qui n'ont

pratit ment pas reculé, sont :
Aubu { Auto, Packard, War
Brothe , American Snuff |e

mand of New York.
i . |

WALL STREET

1

ile Gouvernement continuerait de.

La:
liquidation s’est faite au cours

SUR LES MARCHES DANS LES PROVINCES
DESGRAINS

 

  

 

Winpipes. 17 na Un rai
“Mement génér a die effet
aujourd'hui ay le march: ua
|des grains) et {les prix du He.
plus particulièrement, ont cos-

; verirapideing t les bas sensa-,
; tionnels qu'ils @vaient touvhés à
‘la éance de <pimeli dernier. Le
‘BIE à pris une avarce de plus
de 3 poin Phiotiviie étaiz bien

 

Wwsupérieure à ‘thoyenne, ordinal
re et les opérations n'ont passtar-
.dë à améliorer; la situation.
Les cotes opt atteint 63 3-% cents,
pour noveembre 62 1-4, pour de- :
 cembre; 67 1-4, pour mai; e:
69 1-5; pour juillet. Dans certains
tas, les avan:esz ont é:à à proxi-
mité Ce 1 points, dans le cas de

_ijuillet, ‘parjexepple. o

Les autres grainsg
l'allure du (blé! Le prinzipal fac-
teur de ce; ralllement est, selon
les experts, l’éssurance que les
pocils du bis ny seraien: pas for-
cés da jet er las surplus accumu-
lés sur les marchés extérieurs à
vil prix. Alala ¢idture, cet après-
midi, tout (était pour le mieux
dans de meilleur des mondes.

Chicago, {17 Hov. — Les ventes
considéérables effertuées en fin de
semaine par lé Fedéral
Board on: été la cause du rallie-
-ment sensationnel ‘des prix du
‘Hlé sur lerarche local.

Un bulletin démontré que le
Gouvernement fédéral avait fait
l'acquisition: de près de 20,000,000

 
 

gers.
Ce bulletin sottient même que

 

 

on: partage

Farm a

ide boisseaux de blé pour Hivraison ‘
ultérieure sur les marchés étran-

MARITIMES
Dissension dans.

de plusieurs firmes

  

: Un bulletin annonçait hier Ja
éémission da J. E. MeLurg. au
siège vice-president lel te la Do-;
minion Steel & Cca! Corporation,‘
er comme directeur de la Domi-
non Coal Cu. et de la The Nova
Scotia Ste! & Cna! C>, Cetle
démission maintenan: officielle
confirme !a dissension qui appa-'
raïssait, dupuis quelque tenyps,
de plus en plus évidente, dans les

  

intérêts contrôlant l'industrie du
for et du charbon dans les pro-
vines maritimes, ainsi que plu-
Seurs autres Vastes entreprises,
industriel: <.
Toutes Lez

plus haut
groupe contrôié par Wood.

Gundy lors, de la ré
la British Empire

fumes mentionnées
faisaient partie du

 

ei

von de !
Ca.

Une réunion d'urgence des di
ruteurs de toutss ces compagnies
alliés n eté convoquée, hier à
Montréal. Auvune déviaration of-
ficielle n’a en.‘ore élé rendue pu-
birque au sujet de terte crise in-
duetrielle. Cezsenda, M. MeLurg

S: cel

déclaré ce qui suit:

“J. E. MuLurg a démissionné:
comm: Vice-président ez dire--
teur de la Dominion Stes] & Coal:
Cc:peration, Dominion Coal Co..!
Nova Scotia Steel & Coal, €: au-
très firmes subsidiaires.
“En decembre1927, M. MeLurg.

oui était
fax Shipyards; a été nommé.
vice-président en charge das opé-

 

 

faire acquisition du blé pour
maintenir les prix, dans ce do- ORGE
mañne, à un niveau sätisfiaisant."Nov.. 2244 21. MN
Le blé était jassez irrégulier, Déc. 231, 20144 2214

cependant, iprès de la cléture. Mai 273, 9% 27%.
Néanmoins,| J gains ont ete ‘
maintenus avec! des gains de plus Nov. 2875 2” 28%
de 3 points sur la séance de sa-, Dé. 29 26 294
medi dernier. | , Mai 3475 31% 34%

PRIX DE €CLOTURE ; Chicago
Winnipeg ptt Haut. =. Clot.

un .... TX 7 74
BLE | Haut. Bas. ‘Clôt. Mars . . . T5% 7: 754%

Nov, . . | 63% 61% 63% | Mai 2. 7674 744 76%
Déc. . .; 6 B68 4 Juillet. T6L 72% 76%
Mai... ; 677% 64 6741 MAIS.
Juillet. "4 89% 661: % Dé. 713 69% 71

AVOINE | Mars 7144 78 744
Nov. . . ; 28% 2712 2TLa'Mai 76% 74% T6
Déc. . . | 28% 25% 26! Juillet. . . 77 T5 765%
Mai...; 274 28% | AVOINE .
WIN 2 Déc, . … … 32 31%" 32Nov... 1 102% 103 {Mar} 35 33% 33%

t Déc. . + Le 96%  9BY | SEIGLE -
Mai . ; 10 10415 106 Mai 464 45 ><
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Holt .
rganisä-"

gérant-générai de Hali-| ‘

EN DEFICIT DE
QUINZE MILLIONS
 

les intéréts L’Hon. Bennett verrait à ‘s0-

. lutionner ce grave prob.

me

  

 

Ottawa, 15 nov,“Le Grids

‘ fédérajgs=s’intéresgen: x ciment
‘à la s‘tifation du pao:.du blé ca-
nadien, et il est tout nrobable que

  

le prenrig r-ministre Ben: ot. soe.
cupera;” ies son retour. des pro-
blèmes ineux ui ressortent
des activités des directeurs de ce
pool. |
On sait que la suujisn dz

cette. instituslon n'es: pas[totz à
fait prospère, et .l importe, pour
‘la population des prov inves de

 

   "Ouess, de solutionr-> sans’ délai
reise grave affaire.

Les estimés actue.s uïfirment
que les Peres du Favs, relative

 

  

 

ment à la révoitz de dernier
se chifffent: approx ut .veman
par $15,000,000. :

Un nouveau facteur ele ap
porté, pour expliquen co. siua-
tion déprimante, de quelques
jours. C'est la ba dea prix
du ble sur tous les marchés’ de
univers.  Quoiqu 3 estimés
n'aient envisagée es pertez qu'en

:cequi concerne la recoits de 1927,
il appert que le pool xssuiera aus.

,si des pertes avec la révolte de
‘1930, pour laquelle 1 a versé un
| paiement ini al de 69 cents ie

boisseau,.

Chaque Dboisseau de blé vendu
par le pool, l'an dernier, est reve-
nu à $1.15, avec les frais d'opéra-
tions. Du surplus accumulé de

core de près de 35,000,000 de bois-
seaux. Sur chaque boisseau ac
tuellementvendu, c2 pool a di
perde environ 50 cents; ce qui
signifie | clairement qu'à Moins
qu’une amélioration considérabls
se produise ‘dans la situation d3
blé, le pool essuiera une pert:
totale. de $15,000,000.

Et conrme on réalise une perte
sur le blé “déjà vendu. on peu:

vingt millions de dollars
+

ratoins- de la Brish Empire
teel Corporation, à Syiney, Nou:

vel'2.Ezosze; en octcor: 1928,
fut appelé au burzau chet de
Montréal comme vice-présiden:

ot directeur de la Dominion Steel

  

 & Coal Corporation, ,«: autres

cempagnias fil'ale=".

 

 

  
UNE VUE GENERALE DES TRAVAUX qui»se poursuivent à Beau jerrois pour l'aménagement «d’une nouvelle usine de houille blanche. A
gauche. on voit où ensont rendus les ouvriers avec les-"opérations. |Dans

. vail accompli par les machines colossales, les grues DOMEqui; jour
La Beauharnois Power pourra désormais développer un

 

e capacité moyenne de 500,000 chevaux-vaneur,
un coin de la nature harnaché parf l'industrie, pour leprogrès et Fav ne

|
|

ment du pays!

l’ensemble, on peut se rendre compte de l’efficace et rapide tra-
et nuit, rongent le roc pour creuser le lit de la nouvelleusine.

grâce à ce perfectionnement. Enncore

puis deuxans, le pool {dispose en--

 

évaluer le déficit total à près €: |

ve,
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ne leur font pas
johose n'est pas.
leurs, puisqu’a la dernière

la parole au chef de
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"LFMARE HOUDE EST ACCLAME
AU CLUBQUVIERMAISONNEUVE
M. W. Tremblay preside

 

Le grand concert--boucane du Club Ouvrier Maisonneu--
ve, qui a eu lieu hier soir, a remporté le plus vif succès. |

Son Honneur le Maire Houde y a reçu ovations sur ova-'

tions des membres du Club Ouvrier Maisonneuve. .

M. William Tremblay, député de Maisonneuve, et pré-
sident du Club, a souhaité la bienvenue au maire Houde
ainsi qu'aux échevins Bray, président du comité exécutif.
Alfred Mathieu, membre du comité exécutif. Oscar Lalon-
de, échevin de Maisonneuve, Georges Lalancette, échevin
du- quartier Préfontaine, le Dr H.-A. Quintal, échevin de

Adolphe
# L'Archevêque, échevin de Delorimier et le Dr Gaston De-
Ste-Marie, Hector Dupuis, échevin de Papineau,

mers, échevin de St-Jean-Baptiste.

M: Houde est entré dans la e vers 9 heures et de-
mie. Il. arrivait directement de Québec. À son arrivée, toute
la. sallé s’est levée d’un seul mouvement, et lui a fait une
longue ovation, pendant que M. William Tremblay escor-
tait le maire 3a la tribune, '

“Ccayne vaus le voyez, dit M.: te, mais elle est en tout cas
Tremblay. nous avons de la} beaucoup supérieure à lan: ien-
grande |vi-.t2, ce soir. T1 me fait; ne.
plaisir d2 souhaiter la bienvenue L'administration fait
à Sôn Honnèu- le Maire te Mont- possible pour faire -disparaître
réal, . {la misére. I! y aura toujours de
De vives ac:lamations saluent/la misère cenendant, mais- l'ad-

ces ‘paroles. M. Tremblay salue! ministrat“on fait en sorte que*ile
Les éthevins présents. ; nombre de ceux qui souffrent

“Malgré le travail ardu que'soit: le plus petit possitle. i
Son Honneur le Maire a dû a-z-!l'administration actuelle ne crie
complir ces jours derniers, an!pas sur les toits tout ce qu‘elle

cours de la camragne électorale, fait et entend faire pour reméd'er
vous êtbs anxieux de l'entendre,au chômage, c’est pour ne pas
Sans djute ce ne sora 15 un attirer les chéomeurs des autres
diencurs, comme celui qu’il pro- municipalités qui, en venant i,
noncera| à l’ouverture de la ses-|ag&Taveraient la situation des ci-
sion ‘pr£:haine, mais il pourra/toyens de Montréal.
vous en| donner un aperçu qui va
vous interresser, Jeidenis du travail, comme anti-
Lorsque M. Houde se lève pour sociale, paienne, et nettement

varier, l« membres du Club Ou. [hostile aux familles nombreuses.
“rer Maisondenve  entonment! Il parle ensuite de la journée
hymne| national “O Canada” te huït heures de travail. M.

suivi de|longués acclamat'ons, |Houde dit qu’il faut y aller pru-

M. Haude déclare que les tacti- demment. Nous traversons ac
ques suivies par- ses adversaires, tuellement une crise très dure et

crmme celles de d'manche à Qué-"le5 capitalistes; font tou. leur
bes, pour l'empécher de parler, possible pour garder à l'ouvrage

honneur. La le plus d'ouvriers possibles, M.!
nouvelle d’ail- Ma .nieu suggère de porter.le sa-

ses. ;laire des journaliers municipaux:
“devait à 50 cents de l’heure et donner

Mais

  

«on, alors que le maire
renor-èr son discours sur le|ld journée de. huit heures.

Fudzet, on a rompu une vieille M, Houde estme qu’en un pareil
‘radition parlementaire, et enlevé temps de crise ce n'est pas Je

l’Opposi-{temps d'effaroucher le capitaliste
qui fait tout son poss ble pour |“on, histoire de lui faire sentir
maintenir la main d'oeuvre em-'le miptls des! députés libéraux.

BN. Taschereau| qui sz targue de |Ployée: Si la journée de huit hea
‘ant de respect pour -les tradi-|res peus donner du travail à un
tions parlementaires, aurait dû [Plus grand nombre d'employés |
au moins avoir quelque respect! foit bien, car il importe gue tout:
pour le thef de l’Opposition. {le monde puisse. vivre. Commen-

Mais où nos adversaires, qui
se prozlament des libéraux cet à opt le monde, même si la par:d'en sont pas, ont donné leur me- de chacun n’est pas des plus lar-
sure, ce (fut à l'assemblée tenue |B°5-, L'augmentat'on de salaire
Québed diman:he. On a distri. Viendra d’eHe-même plus tard,

ui de l'argent, saoû'é des hom- quand laCrise¢sera passée ei que

mes pout m’empécher de parler, |!A Prospérité sera revenue.
e chef ‘de l'organisation Pavait M. Tremblay remercie le Maire
même dessiné un croquis de ;a|Houde “ pour ‘les belles paroles
salle pour y placer des voyous. Qu’! a prononcées. Vous avez
Et nos ¢rganissteurs ont mémelCONstaté, vous-mémes, il ne s'ait
saisi l'al-co! et cent bille!s de pas encore départi de sa flamme
$5.00 quil devaient être distribués |Oratoire, et j'espère qu'il vp cori-
aux fautéurs de discorde. Il sem-|tinuer ainsi pour le meilleur in-
ble pourtant que dans notre pro-+:térêt et l'avantage ‘de la province.
vinze, il ‘doit rester assez de lig MM. Allan Bray, Oscar: Lalonde!
bewp pour qu'on laisse au moingjont pronon:'¢ ensuite ‘de courtes |
es chefs‘politiques exposer leurs. fallocutions. M. Bray déclare que
vies, depuis lo début de l’administra-

M.. Hou le rappelle qu'il s'est tion, la ville a voté $12,000,000
touica:s intéressé au Club ou-|Pour les travaux afin d'obvier au

fer Maj sonneuve qui d’ailleurs|chémage c: que d'ici au mois de;
a fourni| a l'ac/ninistration mu-|février elle en votera $16,000,009.
roipale des officiers distingués. [soit 828.000.000 en tout, et soit

Houde acnet que l'adminis-| $8,000,000 de plus que le parle-
tration, attzelle n'est pas pdrfai- went fédé:al méme. ;

F
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130 pics, 35 pieds“ >cron- ur

eTUNNEL DELAPE
RUE CIROUARD

TWestern a la rue Sher-

1
erelignes homologuées néces-

siieront l'achat de plusieurs mai-

 

doguée, pour le percemer’ <n
ana i rue Girouard.
ous tun el sera très avant.z:ux
Be rend, citoyens qui désizcoor.
cu Te, à Notre-Dame-de-Grz ce vel
ontréal Ouest, par le bos de |r.

haplans par les ingénieurs
@ut une largeur de rue de

MS

lezjuge Marin
 

Ure rause de refus de pour-
s'est instruite

* levant le |juge Marin. L'a:
i205, nemmé Alexandre Shaug-
nessey, a été défencu par Me
Alfred Forezt.| La F'aignante.

  

M. Houde dénonce la loi des ac.

çons d'abord à, donner à mangqr |

hier après-i

T

POUR LE TRAFIC DES DROGUES
 

  
e: Mme JOHN MANDERSa éclaté en sanglats: aux quartiers-généraux

; de la pclice de New-York. Elle fait partie d'un groupe de 21 hommes

| quartier qui est le centre du commerce des drogues

droite: le détective Bill Hyde, Geo

drew Manders °ces trois derniers

LIDENTITE
DE CES DEUX

SUICIDES
Elle n'est pas encore connue

— Une femme disparue

quelques heures avant la

découyerte

 
 

le plus grand mystère, pour ce
iqui concerne lidendité de Geor-
ge et de John Kerr, trouvés as-
| phyxiés dans un  appaiiement
d'une corciergerie de la rue Dor-
chester Ouest. L’on avail appris
que les deux Kerr venaient de
| Pittsburgh, Penn, mais Ja police
;de cette dernière villa a déclaré
qu’elle ne connaissait rien de ces
jindividus et que probahleemnt ils
‘ne domeuraient pas a Pittsburgh.

A l'enquête de vendredi der-
nier, un verdi;t de suicide fut
rendu par le coroner Princo, La
position des cadavres et autres
di-ails indiquaient
qu'il y avait eu suici!>,,
Sur le régistre de l'hôtel. les

‘individus étaient inscrits sur le
‘nom de Kerr, et ils ont déclaré
jvenir de Pittsburgh, Penn. A ce!

 

er iroit, personne ne semble con-|
naître les deux Kerr. On a aussi

* ldérouvert-qu ‘un télégramme a été
(adressée7à Mary Hagle et que
c’est une femme connue sous le
nom de Kerr qui l'a reçu. La
(chose fut révélée par Lily Ben-
nett, la cori:erge.
(déclaré qujaussitôt après l'arrivée
[de ce télégramme, la femme est
|disparue. Immédiatement après,
les deux frères sont venus *payer
{leur loyeren disant qu’ils s’at-
terrjaient à un départ prochain.
|Ceci se passa la journée da la,
‘découverte des deux cadavres.

Le capitaine-détective Brodeur,
‘à appris par la police de Pitts-
‘burgh quz les deux hommes a-
| vaient été vus à Détroit, en com-
pagnie de la femme. Les détecti-
ves ont aussi appris durant leur
enquête que la femme était dis-
jparue quelques heures sealz-
‘ment avant la découverte.

 

ne sur cette rue, près des rails - : |
L + du C.P.R. - | belle-mère de 'azrusé n'avail pas

x es adtorités de Ta villa de -» dave at.
J Laréal, demanderons à’ la Cou: i La défense déslare qu'elle a;

Sa de Jeur a :order : Devant {fait tout en son possible pour
issio ‘d'établir un2 1 212 oo- ‘payer à la domarderesse la som-

ime'de $3. par semaine tel qu’il
tétait entendu _d’après certains
\aïragements. De son côté, la
; plaignante plaide n’avoir. pas re-
çu tous les montants. énumérés

|par la soeur de l'acrusé qui était
chargée de remettre l‘arzent.

Le jugement dans cette cause
sera rerdule 28 novembre.

EnLE RADIO|

Les autorités policières de no-|'
tre ville ont encore devant eux |-

facilement

Eile a aussi,

tout son! et de femmes qui ont été arrêtés à la suite du raid effectué dans un

De gauche à

rue Georges, Mme Manders et An-

prisonniers.

 

 

CFCF — ‘Montréal = 291.3 m.
10.00 a.m.—Mélodics du matin.
11.30 a.m.—Programme A.

Ross Grafton.
11.45 a.m.—Prograimme Arch

Aid musical.

2.40 p.m.—Musique en dinant.
}00 pan. Cours de la Bourse.
1.15 p.m.— Theronaid Old TV

mers.
2.00 p.m—Matinée

de Layton.
3.00 p.m—Programme de Ross

Hall.

musicale

   
y.m.—Couts de fermeture
ourse. i

715 p.m.—Programme |
Oil Burner.

7.30: p.m.—Federated Charities
\ programme.

7.45 p.n:—Hôtal Mont-Royal.
8.45 p.m.—Musique populaire.
9.30 ®.m.—Orchestre de danse

Golden Dome.

Fess

10.30 p.m.—Teirpérature et
l'heure.

Poste CKAC— Montréal
411 mètres

8 h.—L. Sheriff
Breakfast-Can, BS

10 h. 30.~Ouierture ‘des coté
tions. | i

10 h. 45.—Le ntenu du jour.
11 h. 15.—Tintex Me!cdie.

lumbia Musial.

al-New.York. ;
12 h. 40.—Récital d'orgue : de

la Salle Tudor. |
1h. 15 pan.—Adresse duClub

Rotary.
8h 45—Cotations. McGougall

et Cowans.
5 h.—L’Heure Flo-Glaze.

de la ‘soirée.

6 h. 10.—Borden's Contest.
6 h. 20—Santa Claus: chez

Eaton!

8h,—L'heure provinciale.

9 h—C.N.RN, — Montréal —
C.N-R.

10 : hUruk Paramount,
Rarports du hockey.

11 h.—JackDer ny.

11 h. 3030.—Ncoturne —. Orgue.

CHEMIN DE FER
NATIONAL DU CANADA

Les: autiteurs, duran: l'heure! nin.
péziale pour ies auditeurs de 

1 12.go p-m.—James Blackwell,
t+

4.00 p.m.—Programme Better
Service.

5.00 p.m.—Harttney's Eventide
Music, : |

5.55 pam.—Température et:
l'heure.

6.00 p.m.—L’heure du <répus-

Marmelade,

11 h. 30.—Température. -Co-]'.

12 h. 30.—Les stocks, Montré-|

6 Nouvelles; Le’ sommaire;

i
7 h.—Conzert da la Brasserie) ‘zk Songbird.

4 Dew. | ;

 

langue française irratiée par la
chaîne de l'Est des postes du Ca-

. nadién National, auront le mlai--
sir d'enterire de la musique et
-dcs éhants d'opérette qui seront
rendys par les artistes suivants:
“Mme Jeanne Desjardins, sopra-
‘ry, Mme A. Reh val, mezzo-
‘toprano, Mme F. Manetta, con-
, tralte, M. Gaston; Nclin, t-no-
jet MiP. de ‘Belleval, tenor.

L'a chestre durant c2ite heure
ldu Canadien Sain scra sous
{ la digestion de M. lenri Mirp.

CNRM—Montréal—411 mètres

anal h—Copoert pour les
| auditeurs de langué f-ançaise et
{programmes divers. ”

|CKGW—Toronto—1 4.80. métres

i 6 He Black et Gpld Room Or-
«chéstya.
146 h. 15 —Prdzramme  Sccit
(Pump

G hf 45.-—Musiqu en dinant.
{7 h=-—Amos' n' Andy, N.B.C.

7 h; 15.—Borden Eagle Flights.
i 7 hl 30.—Silence.

8 h;—Programme| inusical par
.la Totonto Asphalt) Roofing Or-
chestra. |

8 h} 30.—Sweet and Low.
9 h.i30.—C. G. E. Vagabonds.

; 10 b. 30.—C. G. E—Cuckôo.
| 11 kb. 30.—L’orchestre de. Vin=
cent Lopez.

12 bh. 05.—Silënce,

{ Postes américains
WEAE—New-York—454.3 mètres

; . 660 k.

‘10 H.—Anna Jettiek Song bird.
10 bh. 15.—L'brchestre Lucky

Strike; ’ :
—L'orchestre: du club Du-

ke Ellington.
A1 B. 30-—Or.hestre de

cent

eek Albin e: son, or-
chestré.

WJZ—New-York—394.5
’ i 760 k.

10 HeSalut de Westinghouse.
30.—Cockoo. .

IL ——Slundber Musi-.
11 30.—Amos' n’ Andy.
12 #—Orchestre de Art Kas-

seils. - J
pol h+Orehe- tre Hôtel Metro-

WiadNew-York — 348.6 m.

mêtres
7

860 k.
10 hi-—Graybars.
10 k 15.—Paramount Puplix.
11 hi 15.—The Hour “the

Columbia Radio Corn

key Alpert.
12 h—Ashbury Park.
12 h; 30.—Ann Leaf. organis-

Ite2
[KDKAT-Éast Pittsburg 305.9 m.
0hLe salut de Westing-

 
hou
joNTShj 30.—L'orgue Grozan.

11 hy 15—Slumber Music.-
11 h{30.—Hôtel Will'am Penn.

WGY— 379.5-790 — ‘Schenectady
10 hi—Enna_Jettidk Songbird.
10 k 15Orchestre “Kalei-

doscope””.
11 hi—Programme” Hôta} Ken-

more. ; :
11 hi 30.—Révital

Théâtre Proctar.

12 h..—Dd* Peyton et l’orch. de
l'hôtel Kenmore.

d'orgue.

WLW—Cinci mètres
; 760 K.

10 h.i—The Amerisan Seribe.
- 10 h. 115.—Bernie 9 mmings et

10 h. 30.—La reine du Gotion.
ime Réveries, .

r.ahestre e Farm.
12 hl 30.—Cabaret

at-on:Jestre(de Bernie

;m. 710 k.
ew-York American

 

. 3.—Musique -de danse.—
Wilt‘Oal land Terrace!

11 h.{30—Moonbeams.

WEG — Atlantic City
| 272.60 mètres 5

10 h+—Prczremme Enna Jet-

10 hi 15—Heure-
Publix.

11 h.;-Wil Oæborne et son or-
chescre.

11 h.;j15.—Colusrbia Radio Co-
Iu nn. |

11 h/ 3030.-RayDort de tempé-
rature. | €

WNAC— Bostén, - 248.8-1230.
10 hiProg. Greybar.

Paramount

11h. po.—Mickie Alpert, son
orch. ; Grove.
12 he HowirdLe 
ET b.{30AnaLeaf.- Re
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11, h: 30.—Programme de Mic-
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ET M.A.A.A. GAGNENT
| DES CHANGEMENTS

CHEZ LESYANKEES

  

| MCGILL
5 VICTORAPEROPAR2AD.
©, ETCANADIEN PAR 3A 1

  

  

j'ai été impressionné par la va
leur des athlètes qui y figurent,
“J ‘ai cependant découvért qu’un

bon joueur de basebal! est un bon
joueur dans «n'importe quelle ii
gue. et j'ai l'intention de travail
ler d’après ce principe dorén-
vant. Je rencontrerai prochaine. ‘

 LES COURSES
A IDLE HOUR

RESULTATS
Première course. — The Mon-

 

 

   

  

 

 

 

 
 

    
  

  

 
     

  

ROBERTSON COMPTE LES DEUX POINTS DU" Mc gol 620. 500. 360 Thunder ui fu York=Jo¢ esNS {mentMM.Rupper: ¢-Barrow le
GILL, TANDIS QUE BRYD ON ENREGISTRE LES Jiymph. 12.00, 7.00 ; Diaquari, Yankees. do la figue Américaine, gementsqueJai.Fenrir fg

TROIS DU M.A.A.A. es Deuxième course. — Percenta- | Y 9 Quelques semaines, entend) faire. PS
’ + - ; ‘ge 6.407 4.60 3.60 : Yam Toy, faire encore plusieurs échanges “(ar i] faudra nécessairement |"

Le M.A.A.A,, qui décrochait l'an passé la coupe Allan, a 18.20. 7.60 : [Hamilton 2.80. aachats PeunorSon faire des changements chez Tes ge
‘eo hi 5 ë igue seni tt le a- roisième course. — Valdosta’ v ï | Yankees vu qu'à New-York on ic

pris hier soir la at de la Jigue er enbattant Can st 12.00, 5.20, 3.00 : Tela 7.00, 5,60 faudrapas être surpris des cho-itravaille seulement avec Pambi.

Jj

ob
dien per un resu tat ed a _tandis que le ouvrai Perjury 2.60, ‘ ;ses qui se produiront d'ici la sai-|tion de gagner un championnat +
sa saison en b'añchissant le Victoria par 2 à 0. Les quelque (juatrième course. — Pluma.Son 1931. car McCarthy a ses Je sais que j'ai pris la direction de

trois mille personnes qui se sont rendues au Forum ont as-,ge 4.40, 3.20, 2.60 : Blué Law, idées et ii veu: travailler con- d'un club puissant dans le fond it

sisté a une exhibitjon intéressante puis a une rencontre fu- 3.00, 3.00 : Laia Wild 120. PREAANJadéclara! mais ayant besoin de quelques ne
+ : ’ - inquième jcourse. — swego,: + + amélidrations. $ y

rieuse. 12.30,3.40, 4.00 : Don Leon 300. . Lu ai 11981 commenceraod Suis ff
Les étudiants anzlais ont per- ; Buts ! fa ; as a Pour parler franchement, dit-| 7% , » JF seTAben po. RES

di Ra?-h St-Germain, qui e:t de- N. 'Smith L. Gagnon | 20 : ‘Martha Jones 4.00. . il, je ne suis pas aussi bien ren- sition de faire la vie trés dureJ ‘7

vers le pivot du M.A.Â.A.… mais: | Défense | Tufts Berger seigné sur la situation dans la Connie Mack'êt ses Athletics”. Pa
ils ont recruté plusieurs joueurs: Aheaën »} Brunet Perry | Pedneault ligue Américaine que je. désire- : as

intéressants et ils semblent de-| . Carroll SOMMAIRES frais l'être. Au cours de mes six| L'équipe de football de I'Uni.

M

-=
veir connaître une bonne saison.) 4 Centre Us Premiere période années de gérance à Chicago, je|versité du Nebraska a un capi. oa

Role:rson a compté les deux SaitGermain Pagé CanadienBerger . 12.00" n'ai eu l'occasion de me mettre en|taine différent pour chaque par. c'e
pints pour le McGill. A la deu-! © | vant : M.A AA— son— icommunisation avec la ligue Amé-!tie, cette année. I

rième péricde, il quivit M-Guli-jBrydéon - | gnon Saint-Germ in... de 15.00  ricaine que durant les séries mon- 5 nee : ; Ww
vra ui fit’ une ante ccur-;L. | Wilsorr apointe euxième période iales et aussi durant la série 3 gt :
se $ 9asheva le travail de son 4. Substituts _ Pas de point. annuelle de. Chicago, entre les soletaTosebourse pa a
ex-équipier l:2:53'il fut arrêté. Galbraith Baril Troisième période Cubs et les White Sox. Je puis $105,730, dans le futury de Bel. et
A la dérnière reptise, il. suivit H. Wilson Robert! M.A.A.A.—~Bridson . 14.00 dire cependant que dans ces rares mont, en 1929. Whichon R
encore Crut.hfie’d, le nouveau Boyd Hébert M.A.A.A—Brydson. . . 15.00 "occasions j'ai pu apprécier la va-itenant à feu Harry PayneWit Ejou sur, de défensedu McGill, et Cases) Grant  Arbitres: Hughes et Desbiens. leur de la ligue Américaine etney, fut le vainqueur. (Er
€: npta sur le re . Les équi-; ; - oo ; € a

jers du Victoria, Slater en té-|. 1 f A

ne travaillère-: dur. mais wel 14 FRANKLIN HOOD : , on

pouyeir triompher de larder | | FRANKLIN HOOD, étoile des Panthers de Jock | mi
desétudiants. a encore perdu. à Sutherland, qui serait le successeur de Tobbu i at

La partie fut aussi enlevante et | Uansa, un des meilleurs Joueurs de toutes les E- : mn
presque aussi dure que contre: | : tats-Unis. Hood pèse 200 livres, et vient de l’a- me
les Irlandais jeudi passé. L'avant | i - cadémie Bellonte de Pensylvanie, la où débuta var
composé cette fois du Dr Ulrie, | “Cow-boy” Ed. Hill de l‘université de N Lu
Pagé, qui a enfin revêtu les | i York e New- j

cculéurs du Tricolore, de Paul: i : - qui

Gagnon et de René Lapointe a. # =

fourni du beau jeu, mais il avait i
«0

affaire une fois de plus à des i
y=

‘joueurs ‘qui n’avaient pas peur 1
Me

. de se servir de leur corps. S:- +; boo

Germain et Brydson constituent 1 -

une combinaison redoutable, com-; # fai

me cn a pu le constater hier. J Te

soir. Lo ; . ; ; da

Brydson a été le héros de la °° rat

jyare, comptant a lui seul les: -

trois points. Il compta à la pre-, ]

mière période surcrune magnifique aa

passe de Saint-Germain, égali-' (Te
sant les chances. Il compta en-: ve
suite deux fois coup sur coup a; | i
a troisième période pour assurer bi
la #%ctéire à son club. ' i : Î
Berger, du Canadien, s’est révélé!
un joueur de toute première for.
ve. Vif comme un poisson, ma-:
niant le bâton avec une dextérité
incomparable,il a exécuté des | -

courses de toute beauté. Les
joueurs du M.A.A.A.. qui ne |

Àtrouvaient pas le moyen de lui tf i
erlever la rondelle, ont du le i déy checker” pour l'empêcher de; Ge

s/ compter trop’ souvent. Il avait | {
(donré I'avantage au Canad'en a! |

“mTla première période, céjouant les i se
Jeux défenses et le gardien de ; a
u [i oF

PREMIERE PARTIE i 5° oo
; Alignement ; 5 bd

M:Gill : Victoria | | - 2

Buts | ,
qu

Powers White | ia
Défense i AR a

McGillivray Slater oH
i Centre : |

Ward . Mullan! _
Avant /. : . dix

Farquharson : Sutherland - oa

Robertson Quinn’ cre
Substituts dog d

Famper ; Venner! ‘ cu
MceGiH Taylor | Le “a

Broome praysmn! |: a
Hutchinson Fairweather! | àà
Johnson Amyi “ie

MeHugh | -
SOMMAIRES Lo a D.

Première période di a
Pas de point. Lo 5 2:

Deuxième période | - à.
McGill—Rabertson . . . . 12.00, ‘| go

Troisième période } lui
McGill—Robertson . ... . _ .30! vel

DEUXIEME PARTIE cor

. Ahguement . 4 qu

HA.A.A. Canadien - 25

t

* >: x. . s. $

, ! : ! 4 
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cous les adversaires qu’on voulut

* ciations

LCi.

CARL VAN WURDEN
 

} !

L'ancien champion du monde.

s'est toujours tenu en

grande forme

 . | -

C'est. Jean-Baptiste Paradis,

‘ancien champion du monde des

lutteurs poids légers, celui-là

mème ‘qui: après avoir enlevé

son titre à Eugène Tremblay,

une! ‘tournée sensationnelle en

il battit facilement
{it

Europe! où

lai amener, que le promoteur

I-A. Vaillancourt a choisi pour
opposer au champion canadien
Car! Van Wurden dans la fina-
le de son programme de mercre-

di soir, à la salle de l'Assistance

Publique. .
Paradis a abandonné depuis

longtemps la classe des poids lé-
gers, 1] est devenu un poids mi-
lourd, te qui ne l’a pas emnpê-

¢he de [conserver toutes les qua-
Ltés scientifiques qui faisaient
de lui le plus redoutable lutteur
de sa dlasse:il y a quelques an-
nees, On sait que les séances de
lutte pour les athlètes des au-
tres catégories que les poids
lrurds n'ont jpas été nombreuses

au pays en oo derniers témps.
Paradis, tout en s’entrainant tous
‘23 jours en sa qualité d’instruc-
‘vu d'une dé nos grandes asso-

sportives montréalaises,

s’est gardé en excellente forme.
Il s’est même perfectionné consi-
dératlement comme ont pu le
constater ceux qui ont assisté à
la première séance du promo-
teur Vhillancourt mercredi soir,
le 5 novembre.

Il se| propose bien de rempor-
ter une éclatante victoire sur son

i
”

  

adversaire Carl Van Wurden, lef
champion du monde des poids
moyens) maintenant devenu poids
mi-lourd. L’athlète d'Ottawa n’a
pas l'intention dé se laisser inti-
mider
son adversaire et ces deux hom-
mes se |livreront un combat enle-
vant dans cette finale de mercre-

 
Paul Lebrun, le lutteur suisse

qui a fait si belle impression
tontre Van Wurden, se mesure-
ra en semi-finale contre Jimmy
M:Carthy, de (Cleveland, Ohio,
dans un comka: de deux dans
trois, limité à une heure.
John Masson s'est engagé à

fairé le poids des mi-lourds pour
rer Albert : Beaucaire
f préliminaire de 30 mi-

 

      
dans
nutes.

Avez| un tel programme, il y
ara uhe foule nombreuse mer-
(redi soir,r,demain, à l’Assistan-
ve Publi ,

LA RECENTE DEFAITE
DEPRIMO CARNERA

| +

Boston. 17—Primo Carnerä’ a
été défait récemment, et cetté

 

 

défaite peut avoir une grande ré-|.
percussion dans sa carrière.
Généralement, ure défaite pour

un doxdur qui n’est pas champion
Pique facilement par plu-
“£urs raisons. Cela ne semblepas
s'app:iquer pour Carnera parce
Que son arfra-ion zuprès du pu-
ble, tout en résidant dans le fait
qui es bé comm un êtte ex-
ordinal, dépendait aussi £a
fait qu’il n’avait jamais été bar‘
dans I   
Le pliblic atrateur se plaisait

a cadlipr que Carnera: n'avait
drone que des hommes de
Coca clases ou des boxeurs ne
cre.gr guère de ge faire vain-

an aes38avé de trouver des ex-
$s pour la défaite du géan:

Ten. On a prétendu que par
ait : Jim Maloney résida’:

ar l’imposant record del’

LILLUSTRATION.

LE HOCKEY DANS LA
LIGUE PROVINCIALE

Québe:, 19. — L'ouverture of-

MARDH. is

Frank avait toujours donné sa-'
tisfaction et quand on _#pprit sa
“mort soudaine, dans lz courant
‘de l’été. les amateurs regr
rent vivement sa di-partion.git
ciubs prouveront aussi leurs re-
grets lors de l'ouverture de Ia,
saison dans les quatre villes, a-|
lors que Yon observera une mi-|

NOVEMBRE, 1930,

DANS LALIGUE
CANADO-AMERICAINE

 

Une semaine après l'éuverture:

}
1
t
|
i
i

i|
}
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'LES COURSES
A BOWIE

ATS +

course — Hunting-

oo
; RESULT

Pres ière
ficielle de la saison de hockey,Mute de silence avant la partie des séries, les charpions de l'an!don 6/70, 3.20, 3.60 ; Ultra Ma-
‘dans notre ville, aura lieu le 10,

Provinciale,
te le club Trois-Rivières, réof-
ganisé complètement et sous une
nouvelle’ direction. Les Renards!
Trifluviens sont calculés

excellent.
Pour. peu que l'on ait du froid, :

Halpin pourra faire pratiquer
ses hommes régulièrement.
Demers

né instruction à leur gérant d’en-
gager de bons hommes, car ils
ont l’ambition de conserver à no-
tre ville le titre que le club ga-
gna l'an dernier contre La Tu-
que.
La Eastern Canada Hockey

Association, mieux connue sous le
nom de ligu
ra cette année dans sa troisième
saison activel Ce circuit, formé
en 1928-29, opérait alors avec
quatre clubs; l’an dernier, le
Grand’Mère dut se retirer parce
qu'il n’avait'ipas de patinoire
fermée pour jouer ses parties. Le
Shawinigan a, continué à ozcuper
une position enviable dans la HH-
gue, et il forme le quatuor avec
Guébec, La F'uque ez Treis-Ri-
vière
Lors.“ge la fondaiiion, la ligue
était présidéé par Frank Bre-
phy, fameux sportsman local, an-
cien gardien des buts du Qué-
bez Bulldog, dans la N. H. L.

la glace sera prête avant long dg,
temps a Yarena, et le gérant Roy Àadmettre certains joueurs ayant ; ties du 15 novembre:

MM. neures

et Côté, propriétaires de 9
l’arena local gre,du cab, ont don- ‘progresse JL que les proprictai- | Springfield

Provinciale, entre-,

 

inaugurale.’ La présidente de la‘
décembre. Le Québez, de la ligue (ligue, est maintenant occupée par| occupent :

fevevra à cette da-”M. C-N. Crutehfield, de Shawi: qu'ils partagent ave: les

1s
com- |

mede dangereux aspirants au tj-en connaissant et n’épargnant| coca plus forts que l'an pasté
tre que détiennent les Castors, PAs son temps.
présentement, et la prenrière par- i qe,
tie devrait donner lien à du jeu.Cette ligue Provincldle peut être"

j‘lassée parmi les cirenits'senfi-{ussi à gagner une partie. Voici,12:30,! 6.90.

nigan, un homme sompétent e
dévoué. Le secrétariat est‘ tou-
jours occupé part - M. J.-Emile‘
Dion, de cette ville, un statisti-,

1] est maintenant reconnu

professionnels, rar
lors de la dernière réunion,

‘déjà figaré dans les ligues mi- !
du hockey arganisé. C’est:

nz autre preuve que la ligue;

‘res de clubs tout auss) bien que:
‘les directeurs désirent donner du
hickey de première qualité.

Lors d'une réunion récente. l'on
à adopté une partie de la cédule
pour la prochain: saison. Huit
parties furent fixées pour le
mis ne Fécembre et le secrétaire
Dion rendra bientôt publique la
liste des autres joutes, qui seront
publiées dans ce journal.

La’ plus grarde
monde e:: ‘actuellement en cons-
trustion à St-Lou:s, Mo. L'Aré-
na, qui coûtéra * $138,000 aura
265 pied: de long par! 110 de
large. '

patinoire du

 

Les champions golfeurs per-
‘dront leur titre d'amateurs s’ils
acceptent des prix en argent
pour les tournois de golf minia-
ture. Cette décision a été prise
récemment par J’Association du
GoH des Etats-Unis,  

passé, les Reds de Providence, rine 6.30, 4.70 ; Earfull 3.60.

 

   

la secor-ie position! Deuxième course. — Aurica,

Indiens; 11.80; .30, 4.10 ; My Scoop 8.10.
de Springfield. Les Tigres de{5.40 + Cabelledale 5.60
[Boston qui’ sont allés cher:Her Tro sème course, — POY
“plusieurs joueurs dans les i-] Scot À 40, 2.30, — ; Ridea™way,
gues majeùres sem‘lent beau- | 3.50, ; ; Opponent —

:i Qu rième course. — Grattan
(ils sont actuellement en tête de|53.50, 29.00, 10.80 ; Peto 10.50,
‘la ligue. Le Finiladelphie et le5.60 ;| The Spare 800.
New-Haven n’ont pas er:ore vé-| Cinquième course. — Mokatam

4.60 ; Conamore.
Ton a déci-|quelles sont les: positions respec-a8.20 ; Ned 4.20

tives des équipés après les var-/ Sixième course. — Flying Max
112.70, 16.10, 4.10 ; Aziz, 6.50, 3.99

G. P. N.Pts; Wraz ell 6.30.
Boston 2 0 0 4] Septième course. — Night Si-
Providence 1 0i0 2jgnsl, 7.00, 454, 380 : Bob

1 0 0 2:| Sharm n, . 8.60, 4.60; Stern -Cha-
| New-Haven 0 2 0 0 ser 340.
'Philadelphie. : .. @ 2 0 0 }

Plusieurs parties doivent ze] Le football du soir sera en vo-
jouer cette semaine : me!
le New-Haven joue à Providence:
jewdi,.le Boston. joue à Philade!-
phie;samedi, le Providence joue
à Boston tandis que le Philade!-
Reta.va rendre visite au Spring-
fi

 

Dem* Nicholas Scoville,jeune
prêtre ‘de 21 ans de l’Ordre des
Bénédictine, est en route pour la
Chine, où il introduira la foot-}
ball américain’ chez les étudiants
de l'université Peiping.

 

Albert De Luze, présidemt de
la Fédération Francaise du Ten-
nis; % prézaré un volume re-

traçant l’histoire du jeu de ten-
nis jusqu’au quatrième sièzle, a-
lors que ce jeu. était ‘en vogue
en: Perse sous de mom de “tzhi-
gan”.

que cette année à l'Université
de Détroit, après que les essais
eusserit  dépassés le succes que
l’on prévoyait,

i

Les| Toreadors de Madrid, Es-
; ont maintenant le droit

d'employer des jets enflammés
garant les batailles de taureaux,
orsque nima t doux et
refusd de se hae Ces jets
[sont formés de courts dards aux-
quels!on a attaché d2s fusées
On lance le dard dans le côté de
l’anirial et les fusées éclatent
dans je flanc du taureau, le ren-
dant enrsgé a cause de la dou-
leur u'il ressent.

L'athétisme joue un grand rôle
dans le régime fasciste en Halie,

 

 es les: athlètes sont actuellement
à"s'organiser pour les Jeux Olym-
Fiquet de Los Angel:s, en 1932.
 

 us
à Bozqet que la bataille avait
‘ea dans cette ville, la’ décision
et été donné au pugiliste local. .

attres ont prétendu que. Car-,
Ferg s'était engagé à ne-phsvain-©
on oney afin da-dui.donner’
Re chance de’ se faire valoir

spirar: au fitke mondial,
   

   

  

vrai.vautmieux pen:*

piney Par un boxeur.
él<érience.

Il st ‘Peu méobable ques”

LE CHAMPION DU CANADA

  coment un gros homméCARL VAN WURDEN, cHampion ddu monde des lutteurs poids
champion du monde de la catégorie des poids légers, mercredi soir, à Is salle del’/

Zl
| moyens, ‘qui fencontrer.

x
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© LE MARE EST AGCLAME AU CLUB OUVRIER DE MAISONNEUVER
i: = cL — = (Voir page-9),

IL AURA SANS DOUTE UN FOYER DANSEUSE 1 :”  HOLD-UP

 

 
 

 

 

 MYRNA LOY, une jolie
danseuse qui certes peut se

payer le luxe d'enjôler les  LE PEFNT Freddy Erskine 2 ans 1-2 s'enfuit l'autre jour d: la de. hommes qu’elle

|

désire.
meure de ses parents. La police voyant fe petit égaré l'emmena a la Heureux les enjolés, n’est- .

. staticn pour de là le transporter chez la matronne du département CE pas! - | 4 BANDITS ARMESet masqués ont réussi à a!a*taquer @

de ia police qui en pris soin à la suite de la demande de In meredu - . train et à voler une somme de $55,000. iL'attentat a euda;

petit Ereddy. Voici maintenant que la mère veut ravoir sonpetit en- rs aux environs de Berkley en Californie. L'on voit dant’‘ot

fart et qu» la matreune ne ecasent pasia le bu? remciire pares qu'elle EN PRISON photographie John McClintock, le commis en charge 4

et sa fille l'aiment à la folie. Le père du petit enfant de son coté,

veut que la matronne garde l'enfant durant quelques jours parce que

lui-même est- malade. i

train, victime du vol

TUNNEY ET COE 3

 

 

 
PEGGY, MAHON alorx qu'elle
arrose les fleurs dans la prison

des fermes) àà Northville. Mich. 
Peggy Mah
“reinedes bandity”. Mais depuis

qu’elle est eh prisen elle a com- GENE TUNNEY, photographié avec Charles Francis Con

. # : ! plètement changé de train de {we

JOHN B. GARNER, membre du congrès américain pour vie. Elle s'occupe du soin des Auteur de “Me, Gangster” et de plusieurs autres nouv

l’Etat du Texas, photographiéavet son épouse Mme Gar- malades él de l'entretien des La prochaine histoire de Francis Coe sera une histoire doe +

ner et leur petite fille de 8 ans, GenevièveGarner. fleurs. ‘lesprincipales scènes ge dérouleront dans l'arène.

51 porte le nom de la 
a  

“Cambrioleurs pris sur le fait}
 
   


